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“Ulster, 





- Es relations 
enf. l'Angleterre et l'ilande 
n'ont.Jamais été durablement 
cisites. Mais, au moins, depuis 





son‘approche 

deis..M- Tom King. le mi 
chsrgé de l'irlande du Nord, 
de-février dernier, que de 
«sérieuses erreurs » avaient été 


l'intérieur, le général Czeslaw 
le lundi soir 22 août, à la télévi- 
‘Sion nationale n’a rien fait 


«En accord avec le premier 
ministre, je demande aux préfec- 
tures [volvodies] de Szczecin, 
Æztowice et Gdansk d'imposer 
couvre-feu là où une menace 
existe pour les citoyens -, 2 


déclaré le général Kiszcsak 
s'exprimait sous l'œil de l'aise, 


‘M. Laurent Fabius, prési- 
.| dent de prove ps 

précise la façon dont il conçoit 
son rôle — «un président de 
dialogue » — et assure que le 
gouvernement de M. Rocard 
manque d'une « vision 
‘| d'ensemble », d'un «grand 
dessein ». 


© « Président de l’Assemblée 
nationale, vous avez été élu en 


juin 

plas d'esprit de conciliation que 
d'eugagement- politique, plus 
: arbitrage que d'action Com- 
ment pouvez-vous dans ces Condi- 





_.Fondateur : Hubert Beuve-Méry 


Jastrzebie, dans le sud du pays, où les 
premières grèves’ ont éclaté la semaine 
.dernière. Les préfets d'autres régions ont 
été autorisés à prendre la même décision. 


‘7 L'apparition du ministre de . 


- entreprise en 


le. ple police 


L'extension de èves et le raidissemient du uvoir en Pologne 
Le général Jaruzelski et Solidarité 
ont engagé l'épreuve de force 


certaines entreprises. » Les trois 
préfectures citées sont, bien sûr, 


. Celles des régions les plus affec- 


tées par la grève, et c’est la pre- 
mière fois depuis l’état de guerre 
que le couvre-feu est décrété en 
Pologne. Il devait entrer en 
vigueur dès mardi soir, de 
233 à 5 heures du matin, 
dans la localité de Jastrzebic, où 
quatre mines sont paralysées. 
Parmi les autres mesures prises 
par Je ministre de l'intérieur : 
toute personne étrangère à une 
devre en être 
évacuée, et les tribunaux de sim- 


montée 
cation ; ce déséquilibre 
reux Le Parlement est le cœur 
battant de la démocratie, il faut 
que cela se sente. 

» Le pouvoir législatif doit 
mieux contrôler l'exécutif. Dans 
cet esprit, je souhaite que les 


ment les ministres sur l'activité 












en ans om) | . En application de mesures exception. … Le général Jaruzelski, chef de l'Etat et du 
 nigéés ont rarement paru aussi | ///es annoncées, le lundï soir 22 août à la parti, a donc encore une fois opté pour la 
déésmparées qu'actueliement | télévision per le gouvernement polonais, le ‘ ‘manière forte. Alors que la grève s'étend 
devant le. vague de viol qui | couvre-feu a été imposé de 23 heures à aux mines de charbon, aux chantiers 
tre Én, re de ER 5 heures du matin dans la zone minière de navals de Gdansk, aux installations por- 


tuaires de Szczecin et à l'usine de trac- 

teurs UÜrsus à Varsovie, aucune tentative 
. de négociation n'est en vue. L'épreuve de 
- force est engagée. 


Maïs surtout, le général 
Û a voulu adresser un mes- 
sage très clair à tous ces grévistes 


Sales, et que, d'autre part la léga- 
Hsation de Solidarité est en fait le 
revendication essentielle des 
ouvriers en grève. Certains y ont 
bien ajouté quelques autres 
demandes, telles que « 


tion des salaires > où + des 


emblème de le Pologne ulaire. moyens légaux > pour empêcher 
< La milice a reçu de ren- le retour de Ll’« anarchie > . SK 
Jorcer la protection extérieure de (Lire la suite page 5.) 





Un entretien avec M. Laurent Fabius 
Nous avons besoin d’un grand'dessein »° 


PURSRer 
Run présent de dope. 


de leur département. Je propose- 
rai aussi r ion puisse 
déclencher la ure des com- 
réservée ici en fait à la 


fions peser sur la vie du pays ? députés puissent régulièrement, 

— Le rôle du président de outre les traditionnelles questions Propos r per 
PAssemblée est surtout un rôle d'actualité, interroger directe- JEAN-YVES LHOMEAU, 
d'influence. J'animerai, j'écoute- ini (Lire la suite page 6.) 
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Poursuite de la hausse du dollar 
Malgré l'intervention des banques centrales 

. PAGE 18 je 
L'embargo sur le pétrole iranien 
Le gouvernement devrait annoncer une reprise progressive : 


| des échanges avec Téhéran 
PAGE 18 


La fronde en Birmanie 











L à -SéAé v° 
Manifestations et grève générale continuent 
PAGE 4 | 
Nouvelle-Calédonie : l'avant-projet de loi 
Les textes avant et après les dernières négociations 
PAGES 6 et 7 | 
Le SIDA en France 
: de professeur Got chargé d'un rapport 
TT nr ee PAGE EE ET D 


Les salariés malades des restructurations 
Une étude . pes ‘du travail 


Chronique de 1789 


Paris capitale 
PAGE 2 


Le Monde 
SCIENCES ET MÉDECINE 


w Laser contre faussaires m Avortements spontanés 
a Une grotte domestique & Les méfaits du temps 
Pages 13 et 14 


Le sommaire complet se trouve en page 22 . 















Les massacres entre Tuisis et Hutus | 


2e) 


BRUCKNER 










Des réfugiés burundais — 
à l'ethrie majori- 

taire des Hutus — continuent 
d'afflüer au Rwanda voisin, 
après les affrontements ethni- 


see Siland 
cteur du cabil 
; Ste Dorlhac 


fait au moins cinq mille 
morts. Les autorités burun- 
laises S de 
de calmer les esprits. 





on. , 
monde — et pourquoi pas, Le Burundi n’en finit pas de 
démain, entre Madrid et les conjurer ses démons toujours 
nationalistes ? — sont renaissants. Depuis le «grand 
des exemples encourageants. malheur» de mai 1972, depuis ce 
ï début de génocide où, selon les 

chiffres d'Amnesty 





Rien de tel ne se dessine on 







piège des chefs 
pris ji fs 
dévoyés d'une armée tutsie 

plus qu’elle 
avait en très peur de l'insurrec- 


Qui eleretre ei 

















machettes » et « drogués au 

», S'écroulent vite à leur 
tour, victimes faciles de la 
contre-terreur des soldats. Qui a 
mis le feu aux poudres ? Etait-ce 

ité? On l'ignore. Ce qui 
importe, c’est que la fièvre meur- 
trière se soit, Contre toute 
attente, une nou! fois si vite 


oli », ass 
rait l’ancien président Jean- 
Baptiste Bagaza, renversé le 
3 septembre 1987 par le major 
Pierre Buyoya, son «voisin de 
colline », aujourd’hui chef de 
l'Etat. Et d'exalter la «spm- 
biose» entre les deux peuples et 


L’« injustice ethnique » au Burundi 


‘bre. On a beau nier la réalité eth- 
nique, on ne la fait pas disparat- 
tre pour autant. 

Sur les « mille collines» du 
Burundi — comme du Rwanda- 


musiques, des danses et des 
chants communs. Un long cou- 
doiement accompagné de 
mariages mixtes — LCOUD plus 
rares au Rwanda — fit même 
perdre sa force au contraste phy- 
sique, cher aux ethnologues, 


leur «héritage commun», que a n 
comment y mettre un terme, À Son, depuis cette tragédie, les soulignent les nouveaux mamueis Caire les slongs» Tutsis d'or 
n'y a, pour l'instant, pes de à : A P ? Bon, de Bujumbura ont d'histoire burundaise. L’actuel repl que, venus entre 

‘ ai InV en [a autre . tenté d'oublier, et de faire maître du pays, l'unité Press cles des hauts-plateaux d'Afrique 
| an ca nn d D nds ai € ie cos, Bugs 
= roman a mémoire collective po / e d'origine bantoue, arrivés du 
ASOF encore le trace. mique, de et de Cour du continent dès les pre- 

MO -0gin Et voilà qu'ont resurgi les ecran Mer miers siècles de notre ère. 

Al : : [° images de naguère, celles des idéologie réconcilial = 
PANARRENTTE/77A ie ee use où Leo vais lare À des rancours et des  JEAN-PERRE LANGELLER 

: < massacreurs ‘= armés de frustrations du plus grand nonr {Lire la suite page 3.) 
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CHRONIQUE DE 








Octobre 1789 


Le roi et la reine à Paris — sou- 
dain adulés par un peuple qui les 
avait hués, — l'Assemblée ne 
pouvait rester à Versailles. La 
voici donc qui s'installe à Paris, 
quelque peu soucieuse de sa 
liberté et de la pression de cette 
vile prête à s'enflammer au 
moindre incident, Justement, 
deux jours après son installation 
un boulanger soupçonné de 
cacher du pain est pendu et 
décapité par la foule en colère. 
Cette fois, l’Assemblée réagit, 
exige la punition des coupables 
et projette une loi martiale. Mais 
cela suffira-t-il ? Le roi neutra- 
lisé, le peuple de Paris n’allait-il 
pes devenir l'obstacle de ses tra- 
vaux ? | 


par MICHEL WINOCK 








, Vraiment POpU- 
lent Suriout aux femmes, 
comme celle du 14 juillet aux hommes. Les 
hommes ont pris a Bastille, et les femmes 


de leur propre transfert à Paris, Adrien 
Duquesnoy s'interroge: y serons-nous 
libres? «La lanterne, le réverbère, la 
Grève cesseroni-ils d'être les mots favoris 
d'un de naguère si doux et si aimable, 
Gujosrel fui ai féroce ex si cruel ? » En fait, 
nue ne nr baRTe 
qu le, laquelle se révèle tour 


donner des aumônes comme 
Le 10 octobre, l'Assemblée remplace 

titre de « roi de France et de Navarre » ; il 
est désormais «roi des Français». Marie- 


1789 


L'ANNÉE SANS PAREILLE 


ou inhumaine. Nous en : 


Tous les députés ne 89 sont " de gnisté de 


est ouverte aux Tuiïlories. 
reste le ministère. Pour y accéder, il s’entre- 
met avec La Fayette. Les deux hommes 


ple a retrouvé son « Mais sait, 
dont rien se plaire : les vices de Mira- 


se Fe ce calme 
durera ? » 

La grande affaire qui occupe les esprits 
au lendemain de l'installation du roi aux 


lieu le 17 octobre. Elle est longue et vaine, 
Point de conciliation possible avec ce Gene- 





Taine sur l'Assemblée à Paris : « La séance n'est plus 
une conférence d'affaires, mais un opéra patriotique où l'ég , 
le mélodrame, et parfois la mascarade, se mêlent parmi 
les claquements de mains et les bravos » 





Londres, qui n'est que la couverture 
Fan exil forcé, Mirabeau avait-il été de ses que son arrivée au ministère ne se réa- 
complices ? Le tribun ne parut guère se  liser sans le départ de Necker. Ce sera la 


soucier de ce bannissement : il avait 
d’autres idées en tête, les 


tits et se venger des bumiliations que son Sur la proposition de deux députés bretons, 
et tant d'autres lui avaient fait subir. Lamuinais et Blin, qu'aucun membre de 
ne ambition qui était devenue une idée l'Assemblée na ;26 pourra d 
fixe. Mais l'homme est complexe et sans Ministre durant la session. Mirabeau était 
vulgarité: il veut aussi devenir ministre Yaincu. Mais, toute que 
pour sauver la Révolution telle qu'il l'atou- écartée, la séparation rigide entre l'Assem- 
jours conçue et dont l'aboutissement doit  biéc et le pouvoir exécutif va se durcir, au 
être une démocratie royale. Depnis des : du régime et de 
mois, il se bat sur deux fronts: contre les ! souhaitable entre les pou! 


: 


di pomme = © ms at, pour, ride césuce Je lundi 19 oetobre. Lee 
le — qui l'i jui, ce le i octol 

Mirabeau! À redouie ani ien que la députés ne s’y étaient pes tous résolus de 
situation ne devienne un prétexte d gaieté de cœur. Encore à Versailles, plu- 
nir pour les forces contre-révolutionnai sieurs ont évoqué les menaces qui étaient 


dans un état 
de guerre civile qu'un jet lais- de guerre », écrit Duquesnoy, lequel, néan- 
En planer ; mais, dans l' des choses, 1 moins, s'indigne de ses deux cents collègues 


ne peut être remise en cause, malgré les 

supplications de la municipalité de Ver- 
Pour , qu t 

Ennèe des Tulle mine ue salle 


l’Assemblée 
les menaces qui étaient lnncées contre un certain nombre d'entre eux. Pourtant, le lundi 19 octobre, la première séance 





32.Paris capitale 


L ICE 


Plusieurs ont évoqué 





lieux), était peu pratique. 

ouest du jardin des Tuileries (elle sera 
démolie par La percée de l'avenue de 
Rivoli), elle va pourtant abriter successive 
ment la Constituante, la Législative et la 


ries. Cette question immobilière n'est pas 
négligeable, car elle conditionne le travail 
des élos. I faut imaginer l'immensité des 
lieux et ce qu’elle implique : l'impossibilité 
de soutenir un raisonnement posé ; pour se 
faire entendre, il faut crier. « Le lieu porte 
à la déclamation, » Dans cette salle du 


l'homme de la tribune est porté À faire de 
grandes phrases. Son éloquence est condi- 
tionnée aussi par le public bruyant qui gar- 
nit les galeries ct qui depuis Versailles, on 


Anglaerrs Le mare menfeiation daque 


au 
attend! Et Taine de ce “con 
clave de législateurs -» deveuu un « club de 
motionnaires ». 
L'observateur babitu£ des connues 
britanniques est aussi frappé défaut 
d'organisation des débats. Le président 


n'est élu que pour une quinzaine, ce qui ne 


| 


{4 psychologie des foules peut être appli 
quée à cette espèce particulière : 
« Tous ces gens-là sont trop sensibles », dit 
Taine. Ils s'emportent, ils s* 1? 

is s’indignent, iks s'embrassent, ils rient, ils 


Sur Francs-Culture, à 19 h 30, 
du lundi au vendredi, 
MICHEL WINOCK commente 
vec un historien chaque épisode 
de catte Chronique de 1789. 


Mardi 23 août : 
« Paris capitale », 
avec René Rémond, - 
Mercredi 24 août : 
«+ Naissance des jacobins », 
avec Roger Dupuy. 























pleurent, ils quittent La colère pour l'extase 
et troquent leur prudence contre le vertige. 
«La séance, écrit Taine, n'est plus une 
conférence d'affaires, mais un opéra 

où l'églogue, le mélodrame, et 
Parfois la mascarade, 


, se mélemt parmi Îes 
claquements de mains et les bravos. » On 
reçoit tous les jours des délégations, on 
dr g loge mg men top 

messages martiaux 
Ste Tes n 
s’attache moins à la complexité des choses 
qu'à le force et à la ferveur des convictions. 
Tout cela, sans doute, ne serait rien 
qu'un apprentissage de la liberté, un pen de 
5: Paris n'evait pas créé d'une 








Duquesnoy : « Il est évident 
que tant que cette ville 
immense n'aura pas 
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olée réagit. 
pables, et projette 

Malgré la protestation d 

Roi e celle-ci est bientôt votée. 


SE 
M] 
£ 


immense n'aura pas sa ance Fete po 08 9 L 
assurée pour huit jours au moins, les reçue Fe bi ration MAR 
insurrections seront à craindre, parce que Gsrrée Le Drièn des JÉCÈE 88 
La disette pourra les occasionner, les justi- 
fier. Rien, il faut en convenir, n'excuse les 
cris, les mouvements, les violences peu- 








a Fra me ne le ee ae ad mc 
ses fonctions À Paris, dans În ville la plus ‘ont guère 
ière, la 


É: cités grecques, le peuple français 
ne risque-til pas d'être nou pas Scavinl aae 
ses mandataires, mais treduir par ces repré- 
seutants actifs — peuple vivant car présent, 
Facave dans pue Les Clubs et qui déjà 
soixante districts de 


s'active dans Les 

ville? 

. Sans l’insurrection ire, la Révol 
Pa risquait d'être bloquée, après avoir 


Demain : : 
Naissance des jacobins 
{novembre 1789) 
































Etranger 


ess Le Monde @ Mercredi 24 août 1988 3 








KHARTOUM 
de notre envoyée spéciale 
Pt 


Fes le docteurs Roger 
Vivarié et Marc Le Jars, ont 
dimanche 


ouest du pays. 


maïs par centaines. Selon un rap- 
étabfä le 4 août par le doc- 
tour Elissbeth Szumilin, 
coordonnatrice de l'équipe, le 
nombre des « déplacés» était, 
. RQ d'environ 6 000. Le 
août, il atteignait. 25 000. 


La situation est d'autant plus 

ue que l'assis- 
tance alimentaire ne suit pas. 
Deux distributions de sorgho 


moitié _. la ration minimum 
requise. Le bilan enre- 
gistrés depuis le 20 juin est terri- 

fiant. « Entre le 10 et le 17 jui 







recuiées de l'ouest du 

est très récente. C'est en mai st 

en juin derniers seulement que 

les autorités de Khartoum ont 

donné leur feu vert à MSF et à 

l'association irlandaise 
IN 


nismes _ M! 
Eu adoptaient un pro- 
faveur 


urgence des 
4 déplacés » du Soudn. 

le 16 juillet, Ce pro- 
gramme s'élèverait à environ 
3 milions d'ECU. Les propost- 
tions d' faites par los 
ONG n'ont pas toutes, Cepeñ- 
dant, été Er Ceile 
qu'avait l'AICF pour tra- 






SOUDAN : les conséquences des inondations 
La grande misère des Dinkas 











vailler dans la ville d'Abyei a été 






Alain Compagnie, il y aurait pour- 







tant actuellement une cencentra- 
tion  d' svron 50 000 
« déplacés » à Abyei. 






Située dans une plaine semi- 
désertique écrasée de chaleur, la 
bourgade soudanaise ne dispose 
Que de deux pompes à eau. 
Outre les réticences du du gouver- 
nement central, les ONG étran- 













ÿères doivent également comp- 
ter avec l'immobilisme — voire la 
mauvaise volonté affichée — des 
potentats locaux À Kadugi — 
Où 3 000 « déplacés » originaires 
de la tribu Nuer 56 som réfugiés, 
— l'équipe de l'AICF, présente 
depuis novembre 1985, s'est vu 
interdire la distribution de l'aide 
alimentaire aux adultes. Led 
nourriture reste 

dant des semaines, Les autorités 
locales ne la distribuent pas », 

Compagnie. 













affirme Alain 
Selon le représentant de 
Lara 1250 sacs de sorgho 
restés 










bloqués 
dans la ville d'El Obeïid, «par 
décision administrative », pen- 
dent six mois. Ce n'est pes la 
première fois que le 











des « déplacés » — en particulier 
des Dinkas, qui constituent l'eth- 











à Londres. il y a quelques 
semaines, l'organisation 
Amnesty Internationel dé “ 
tes violations des droits de 
l'homme au Soudan et deman- 
dait au gouvemement de Khar- 
toum d'y mettre fin (voir le 
4 août). 













le sudiste John Garang. Lui- 
même est un Dinka, originaire du 
Haut-Nil Pour les soidats de 










, Sont 
la cible à abattre. H suffit 
aujourd'hui d'aller dans les 
bidonvilies inondés de Khartoum 


pour entendre des récits de 
pogroms. « J'ai fui il y a un an à 
cause de la milice ; mes deux fils 
et ma femme ont été enlevés », 
raconte un Dinka du campement 
de Kusha, au nord de {a capitale. 
« Vous savez, cela Se passe dans 
tout le sud du Soudan. Les 
femmes ‘et les enfants sont 
vendus 

















douze-treire ans ». Le 906S8, 
expliqua le sotdat, allait Ii « sar- 
vir de boy». Certaines mères 
dinkas n'hésitent pas d'ailleurs à 
vendre leurs enfants : « Quand je 

£ pourquoi elles 










CLS LS de ou 
que leurs enfants au moins ne 
seraient pes tués et qu'ils ne 
mourraient pas de faim. » 
CATHERINE SIMON. 















Des réfugiés burundais continuent 


ethniques 
Bujembura, ont fait au moins 5000 morts 
depuis une dizaine de jours (le Monde du 23 


août). Plus de 35000 


Les affrontements au Burundi 


Des réfugiés hutus continuent d’affluer au Rwanda 


réfugiés à M. Cisse. Le Rwanda, pays déjà 

a gen a saisi le HCR d'me demande 
aide bumanitaire, en soulignant que sa 

trompe fi 


A Bujambura, capitale du Burundi, les 
autorités s'efforcent de calmer les esprits et 


burundaïs a catégo- 


sort que Fo pe peut croire ces chiffres. » 
Eufin, le gouvernement 


napalm, comme l’en avaient accusé certains 


M. Kode Cisse, représentant à Kigali — La € rassurer Ia majorité butue. Le gouverne- æ 

ca rrandaise — du Haut Commissæ ment, indique-t-ou, s'emploiera à résoudre mo 

riat des Nations nnies pour les réfugiés le conflit ethnique « par des moyens pacif- * pe are 0 

(HCR), Pexode des Burundais, membres de ques »- Selon le ministre barundinis des rels- a souligné un ministre cité par . 

lethnie majoritaire des Hutus, se poursuit tons extérienres, M. Cyprien Mbonimpa, Eu is de la 

au rythme de 5 000 personnes par jour. « Ü y a encore, par-ci, par-Bà, quelque résis- ee dei dant cr 
tance des rebelles» (responsables selon lundi 22 août, l'envoi an Rwanda d' 


Selon M. Cisse, ces 


majorité des femmes et des enfants, 
des bles- 
sures faites par balles ou à l'arme blanche. 
« Les soldats burundais n'arrétaient pas de 


démunis de tout. Certains 


{Suite de la première page. } 


Restent, mais c'est l'essentiel, les 
clivages politiques et sociaux, Héri- 
tiers de l'aristocratie pastorale des 


tants, î 
700 000 (14 %) et les Hutus 
_ Gsm. Lsy ne 
tion 
les Twas, traditionnels San a et 
potiers (50 000, soit 1 %). 
A l'inverse du Rwanda, où les 


sanglante, 

ave Dal ce pays réel, Le Burn 
reste une injustice sthnique. La 
noblesse tutsie ne renversa la dynas- 


sont en 


sont engagés, 
visant à réduire cette 


Bojambura du déclenchement des vio- 

lences). Une centaine de soldats seulement 

selon kii, dans les opérations 
rébellion. 


M. Mhonimpa a qualifié de « hantement 
exagéré » le bilan de 24 000 morts rapporté 


L’injustice ethnique 


tie des Mwamis, en octobre 1961, 
que pour conserver ses privilèges et 
perpétuer sa domination. Une 
récente étude des divers centres du 
pour RUE de enr acca- 

te, la ségrégation à honneur au 
Burundi. 


Ainsi les trente et un membres du 
Comité militaire de salut pational _ 


tion. Sont également tutais 94 % des 
cadres du parti unique, 95 % des 
magistrats, 88 % des enseignants à 
l'Université. MEme appartenance 
ethnique pour 14 ministres sur 19, 
12 gouverneurs de province sur 15, 
20 ambassadeurs sur 22, On pour- 
rait prolonger cet inventaire de 
l'injustice, 


orne entra hat à 
cætte discrimination: 99,5% 

re mr or 
sous-officiers et soldats. Depuis le 
putsch du capitaine Micombero en 
juillet 1966 et la proclamation de la 
République quelques mois plus tard, 
l'armée est entre les mains d'une 


«minorité dans la minorité», le 
M Ad re 
du Autrefois mé, par 

caste dominante des N: 
du Nord, ce clan est aussi tenu en 
suspicion par les autres Tutsis car Î 


l'intérieur de ce même clan. 
Vingt-six ans après l’indépen- 
dance, les Tutsis continuent d'acca- 
parer Je pouvoir. Ils s'y cramponnent 
d'autant plus qu'ils se sentent vulné- 
rables, gardant à l’esprit en perma- 
nence, comme une menace, le 
rwandais. I 


que, Île régime avait tendu la main à 
l'Eglise catholique, dont l'hostilité à 

contribua larpe- 
ms, à précipiter la chute. Vieille 
rivale de l'Etat et du parti unique, 


équipe médicale d'urgence 

vier mardi à destination À Bruxelles, ka 
Communauté économique européenne a 
débloqué en faveur du Rwanda mme aïde 
d'urgence de 650 000 ECU (4,5 millions de 
francs français), — (AFP, AP, Renter.) 


qui devait arri- 


dans un comptant 65% de 
catholiques à 23 € de | 
l'Eglise se veut le porte-parole de la 
majorité, bien que ses évêques n'en 
soient pas issus (5 sur 7 sont tutsis). 
Le pouvoir a rendn à les 
RE Le es 
à ses activités et invité les mission- 


dont les cours ont gravement chuté 
ces dernières années. 

Pourtant, que soient ses 
efforts de développement, le 
Burundi restera à la merci de vio- 
lents soubresants ethniques aussi 
longtemps que la minorité n'offrira 
pas à la majorité un partage équita- 
ble du pouvoir. 


JEAN-PIERRE LANGELLIER. 


Le règlement des conflits dans l'Afrique du Sud-Ouest 
Une phase cruciale de la négociation 
s'ouvre à Brazzaville 


JOHANNESBURG 
de notre correspondant 


RS te The 
D es tre sur rar 
la Namibie devait s'ouvrir, mercredi 


teurs américains se réuniront 
'à vendredi avec, au menu de 


leurs pourparlers, le plat de 


tance que constitue retrait des 
quelque soldats cubains 
éctuallement déployés en Angola. 
Lors de la plus récente séance de 
Gene, Lu du 2 au 5 août à 
jenêve, Luanda et La Havane 
ent engagés à présenter avant 
pr 1e se, tenere ua calendrier 
par toutes les » 
(le Monde, “F8 0 août) (en clair : par 
pue ere du 
contingent cubain. 
calendrier devrait ps faire Faire Pobjet 
d'un accord dès cette semaine, 
méme si son tion formelle 
peut encore attendre la fin du mois. 


entendre que ce délai pourrait se 

trouver i de moitié. À pré- 

sent, outre les pressions que Moscou 
eux, 


non pins, rs souhait de les voir pli 
bagages les plus brefs 
c'est-à-dire, selon le vœu de 
avant le 1e juin 1989. 

Si cette échéance n'est pas 


Îles Sade 


tée, il va de soi que. ris 
se considéreron! 
fancour de l'obligation de que la 


Namibie d'ici au fatidique 1* juin 


par, ue pére Po, le Pre 


honnêtes» su) r JONU, 
en application de la 

Pour Pretoris, en effet, le règle- 
ment du vieux jeux problème namibien 
est lié indissolul t au départ 
des Cubains, lien que l'accord-cadre 
de New-York avait d'ailleurs, en 
juillet, publiquement entériné. 
L de le Namibie n'est 


bloquer. En 

ville, a déclaré Jundi à Pretoria un 
porte-parole du ministère des 
affaires étrangères, les forces 
armées press e seraient 
se retirer > du sud- 
où elles sont en train 


de se per en vue de leur 
retrait d'ici au 1* septembre. 

C'est à la suite d'une initiative de 
Lvuanda que Brazzaville a ét choisie 
comme lieu de la prochaine 

| quatre, mais on sait que cette déci- 
sion a fait plaisir à Pretoria, qui 
considère le Congo — pays africain 
relativement bien disposé à son 
égard — comme un terrain propice 
au règlement d'un n problème régio- 
mal. Sud-Africains; Angolais et 
Cubains s'y étaient déjà rencontrés 
une fois depuis le démarrage à Lon- 
dres, le 2 mai dernier, de cette négo- 
ciation menée sous l'égide du secré- 
taire d’Etat adjoint américain 
chargé des affaires africaines, 
M. Chester 


Vin sud-africain 
contre havanes 


En attendant, le cessez-le-feu 
cutre Sud-Africains et Cubano- 
Angolais appliqué depuis le 10 août 
est respecté de part et d'autre, 
même si, de l'autre côté de la fron- 
tière, quelques bavures sont encore 

sur le « front » qui oppose, 
depuis 1966, les forces d'occupation 
sadfricaines de la Nan à le 


guérilla de l'Organisation peu- 
ples du Sud-Ouest africain 
(SWAPO). Vendredi dernier, 

soldat de Pretoria y est mort victime 
d'un tir de RPG-7, le lance- 


Angolais : les Sud-Africains mem- 
bres de le commission mixte de 
contrôle du cessez-le-feu conclu 
entre eux se sont déjà réunis à deux 
reprises dans une ambiance 
remment cordiale puisqu'elle a 
même donné lieu à un échange de 
caisses de vin sud-africain contre des 
boîtes de havanes. 

de la SWAPO, 


Enfin, le président 
M. Sam Nujoma, a fait la semaine 





Kenneth Kaunda a annoncé, lundi 
22 août, la dissolution du Parlement 
à l'issue du dixième congrès du Parti 
national uni pour l'indépendance 
{UNIP) le parti rique au pouvoir. Il 
n'a pas précisé les dates des pro- 
chaines élections législatives et pré- 
sidentielle, — AFF.) 


dernière à Kabwe, en Zambie, des 
déclarations remar Cd braur 
conciliantes vis-à-vis 
(le Monde daté a août). Far. 
sant écho au président Zimbal 
Robert Mugabe, selon lequel les 
Cubains « pourraient quitter 
1e ‘Angola dans les sept mois », 
LR rie n'a caché qu'il le 
soubaitait en E! 


quoi 
ph néle, qu'il avait intimé à ses 

leros l'ordre de cesser unilaté- 
ui ne chas- 


africain (ANC, la principale organi- 

sation anti-apartheid d'Afrique du ds 
Sud) ne seraient < sans doute pas » 
autorisés à bénéficier dans son pays 
de bases arrière pour des actions 
armées contre le régime de Pretoria. 

Mais ce problème de l'aide que 
Les pays de la ligne du front (les voi 
sins noirs et traditionnels ennemis 
jurés de Pretoria) apportent à 
PANC est au cœur de toutes les 


affaires 


Ne np re 


Si ce n'est pas moi, alors q° 


alors 
nne d'ATC, qu'u 
laisammen 


manier 
de foi de Jea 
soviétique 


résume | engage Pres à Moscou au 


intellectuels que j 


début de l'année 1 





vertu de l’un des principes de 
F'accord-cadre de New-York, la fer- 
meture des sept bases 


ment que ce 
ment” à id disposition des 
commandos de 


d'en 


Parmi les autres soucis sud- 
africains qui pourraient, le cas 
échéant, ji servir d'excuses . SR pour 
stopper la tion, Ï y a 
crainte de voir La Havane tenter de 
transformer ses soldats en « coopé- 
rents civils du gouvernement 
angolais, comme la rune en a déjà 
couru, notamment dans la presse 
portugaise, le problème du finance- 
ment de la transition institutionnelle 
namibienne et “nu. la dette extérieure 
de ce territoire et, enfin, Fimpertia 
lité de l'ONU, dont Pretoria dou 
ouvertement, en rappelant 
se: gritË pris» en faveur de ia 

APO en tant que « seule repré- 
sentant e fégitime du peuple nami- 

(Ont ». 

Mercredi, toutes ces questions 
ee Passez LE Cap, OÙ pr a 
eu lement du le prési- 
dent Pieter Botha iui-même doit 
intervenir au cours dat bref débat 
sur le processus de paix en cours. — 
{Intérim.) 


qu! ? Si ce n'est pas 

cette profession 
n n grond acteur 
+ à Gorbatchev, 
nnel de tous les 
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LIBAN 


Le Hezbollah en perte de vitesse reste un atout pour Damas 





BEYROUTH 
de notre envoyée spéciale 


De la ée de Bir-ck-Abed, 
haut lieu du Hezbollah, à Mreÿcb, 
uelc kilomètres 





de la ieue » 
rien ne uait, pour que le Hez- 
bollah se sentit de nouveau sûr de lui. 


les participants 
e A au 
ntégriste —- l’Achoure 
tous les chiites — La 


Même si tous 
na] 


pm la R LÉ c bla 
x 

que, et Mes toile évo- 
Sen récent de 1 pere © du Golfe 
men! 

comme celle-ci : « Ne laissez pas le 
Hupes de l'époque (Khomeiny) 








garder hors de portée de l'autorité 


tent difficilement. La tension 
i ï syrienne, qui ferme les yeux, les 


leurs très vive entre ces 


chi otages être 
accusés mutuellement, ces détenus. D'autre p Eretene bande 
de tentatives d’assassinats de  frontalière avec ! gardée par la 
respectifs milice chrétienne des Forces Hba- 

naises. 


des réunions, organisées sous la La Syrie garde ainsi un contrôle 
tutellesyrienne, avaient d'ailleursêt£ sur le H qu'elle peut à sa 
leslieuxet guise priver de son rôle militaire, ou 


horaires les pour Cha- Au contraire, ranimer pour Îles 
ue organisation. Il ne fait pas de besoins de sa cause. Damas, expli 
te que les revers subis par le Hez- ainsi un homme Libanais, a, 
ñ = d'une certaine façon, rempli son rôte 
auprès des Etats-Unis en affaiblis- 
sant le Hezbollah, mais ne l'a pas 
totalement éliminé puisque 
Washi m'a rien fait à Est pour 
réduire l'influence de 1a milice 
tienne, Or, le Hezbollah peut être de 
nouveau utile à Damas Qui se sent 
contré de toute part et notamment 
par les Etats-Unis qui ont repris lan- 
gue avec les Forces libanaises, leur 
garantissant même un rôle sur la 
scène politique post-électorale. 
On interprète à Beyrouth 


la frontière Sud du Liban. 
# -De même dans l'afraire des 
Certains cadres libanais otages, n'aurait pas 

k mais, les plus ‘blement i aujo li à les voir 

relächés. Certes, le jeu va se dérouler 

entre Damas et Ti 
smeure où liran semble à 
mesure Iran 
une nouvelle politique d'ouvertare à 
l'Ouest, des irs sont nés pour une 
prochaine libération d'otages. Mais 


on penser que c'est une carte 
Panne ve ier Chèrement 


Avec Tébéren et si certains 
otages, nomment ÉERaETIqUEE, Où 





peut-être lotage allemand, ar 
raient être relächés, d'autres risquent 
de sa souffrir de l'isolement syrien 


Il est significatif qu'au lendemain 


d'un cou, ænnonçan: 
nom du Djihad ique une libéra- 
à de l’émissaire de 


ments régionaux et internatic- 
NauUX ». cacore, un 

geants du Hezbollah, cheikh Sobhi 
Toufayli, incitait dans un discours à 
Bealbek les ravisseurs des à 


les 
à leur mort, jusqu'à la 

lisation de leurs exigences », c'est-à- 
dire La libération des + combattants 
de l'islam des geôles israéliennes, 
occidentales et ar: >». 

« Que peut encore négocier 
Damss ave Washington 2. 
ainsi un responsable libanais, si ce 
n'est le hezbollah qu'il contrôle par- 
tou. » 

Dans Je jeu serré qui s’est engagé à 
l'occasion de l'élection présidentielle 
libanaise, et dont Damas a perdu La 


Amériques 


ÉTATS-UNIS : la campagne électorale 
En dépit du handicap 
constitué par son colistier 
M. Bush prend l'avantage dans les sondages 


M. Bush s'est en particulier adressé , 
à un congrès d'anciens combattants ‘‘. 
à Chicago — et il a pris vigoureuse 














dog », le non-favori, qui serait 

&u (1). Certes, on sait bien que la 
nie: le smple (Ë qu'un 

est : Le sim, 

pad le devant & la 


« 11 leur rappelle leur 
mier mari », Enr: qu ton 
encore us commentateur) … 
Le trouble 
subsiste 


Si, en dépit de tout, M. Bush 
ble bien décidé à «faire avec» 
M. Quayie, c'est parce que revenir 
sur une décision qui fut la sienne 
propre risquerait de fui coûter 
plus cher. 
























libanais ven 
chef, et ceux de Cheikh Ali aujourd'hui aussi connue qu'une  ham Lincoln lui-même n'est-il . Fe hs) 
RUE dément osseuses ones | 6f trente-trois autres blessés par balles jan ins Am a qe inemems pour dipemer on a AUTRE ce 
tué le 13 août dernier à un barrage Chef spirituel du Hezbollah, jeune homme 2 demandé l'assis- 7 peau dans les æ "3 
PR P De Mon dt | van (APP. — 0e Put mat (Cum Ba) sep pe | RE Enter us Bone time ET Ve 
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émane Red Meoee Tel | me de mue moe ua | Émis at on À lé us, Pour pornos à me 
ais : Le Judaisme hoiseux Du: caro dire ments avec l'armée miens, répportent des Démons sur Er brees 5 Mie = Meta td er pur sd pret 
por ls oulémas « — allusion Co em eg veau Dilan de pés, Mens. | Douze jeunes été enregistrées — Ceux qui s’indi général Grant pour lui demander, 
aux partisans d” accusés par le militante, le Hezbollah n'est ont été blessés par deux enfants, ont é£ atteints pardes | nent, Œux qui trouvent que le avec beaucoup de précautions. de . 
Hezbollah de collaboration avec mort et peut sans doute, plus balles, tundi, lors de La dispersion de tirs de soldats. De itaire | Crime n’était pas bien and, ceux fangage, de trouver pour le jeune . , : 

Lsraël au Liban sud, — et - de quel [érement en ces ten spour | manifestations par l'armée israé- on indique que l'un de | Qi moovent méme LS Poor Ra Romin es qui lu scene OVENBRE 
ét La résist ique est: servir de Carte je avoir voulu, à l'époque, faire poste nominal permettrait, - IBRE = 
empéchée de soutenir Abou Abdel Dans Dai entrant dans En Parier de LE éord ou de le Car | te de la Nationai Gnard…. La ls sans être engagé dans ie combat, ( ï 
Leh (man Hana eg Pésene md en mai, Damas est | Quatre blessés = Les plus prière danie, an moment où 1 s'appréta à | tnde ent générale, ct les responsables « de voir quelque chose de La guerre 
abouti à la quastéviction du Hez- peine 1e der berge | Ment eticints — ont Ét£ transportés um Molotov contre | de la M. Bush tentent avant qu'elle ne s'achève ». Robert 
bollah du Liban sud, la milice chtte syrien la mosquée de Br. | vers des hôpitaux israéliens. Les les forces de l'ordre, d'en, profiter pa Lincoln fut nommé capitaine 
Amal interdit tout port d'armes et Abed, à 50 mètres uns des | douze autres ont été admis dans les Dans la nuit de dimanche à tundi, | Partie du public à se retourner et affecté à l'état-major du général 

toute opération anti-lsraélienne hors les mili du Hezbollah, | bôpitaux Ahli et Shifa de Gaza en cinq Palestiniens a: été blessés | Contre la presse. À en chef. 
de son contrôle, et la Résistance isla-  kalachnikov au poing, sant là. compagnie de plusieurs diuines et an tué lors d'une de | l'Indians, la ville de M. ( les JAN KRAUZE. 
mique, bras armé du Hezbollah, ne ftant souffrant de contusions ratissage de l’armée israëli questions posées au ont été 
peut qu'à partir de la La carte après avoir été frappés par des mili- dans le camp de réfugiés d’Askar, | diffusées par haut-parleur à l'inten- TG) Sa L 
Quest, sous contrôle syrien. ds taires ou de dif! malaises près de N: rapportent des | tion de la foule massée sur la place g _… png Moreek 

Les très violents combats de la otages après avoir inbalé des gaz lacrymo- témoins sur centrale, qui a hué les journalistes. L Er Ag jours de la 
banlieue-sud en mai avaient tournéà Leur zone de manœuvre, dans | Sènes, indique-t-on de sources hosp Ces incidents se sont prodnits au | Mais le trouble subsiste — au Sie ee 40 @ pour Da EP 
l'avantage militaire laquelle, dit-on, sont venus sc réfu- | talières. | moment où Is Cisjordanie et 12 | point que M. George Busk 8 préféré, Selon un sondage CBS réalisé nt 
mas la Syrie avait dû intervenir en gier des hors-la-loi en tout genre, est Des groupes de centaines de bande de Gaza étaient paralysées, | lundi 22 août, faire campagne tout après 1x convention et publié lundi soir, 
prenant le contrôle d lus une étroite bande d’environ 4 à 5 km | manifestants se sont heurtés aux lundi, par un mot d'ordre de grève | seul, alors selon la version offi- M. Bush l’emporterait par 46 % contre 
partie de cette banlieue, dans de long sur 300 mètres à 500 mètres | forces de l'ordre dans le ville de lancé par la Direction uni- ciel, M. Quayie réglait quelques 40 % (un mois plus tôt, M. Dukakis 
laquelle les deux mouvements coexis- de large. Un espace suffisant pour | Gaza et le camp de réfugiés de du soulèvement populaire. problèmes personnels à Washington. menait pas 50 points contre 33). 

mas Asi 
. ne 3° SUPERPUISSANCE 

ae dus toto el BIRMANIE : manifestations et grève générale Selon Washington 
lundi 22 août, au troisième jour de ee dE Se 


entrée en 


vigueur du cessez-le-feu 
entre l'Irak et l'Iran, mais la 


gérants n'ont fait état d'aucune nou- 
velle violation du cessez-le-feu. 

Dans le port iranien de Bandar- 
Khomeiny, dans le nord-est du 


Le mouvement de protestation 
contre le régime s’amplifie à Rangoun 
SR 


mu frappé du paon, symbole 
Éésate à Lcoeten bre 


Les manifestations ont repris le 
mardi 23 août se mate à Ran- 
&Cun, au jour grève 
&énérale déclenchée contre le 

ime de M. Maung Maung. pin 


8$ 


dent des sl 1 

(4 D . 

2 Rien que ar mer 2 et te soit en personne soit courrier, à 

gent la Tin du régime uni- 
Trois divisions de I 


se bureau à Rangoun i 
vs diplomate, « Pre 


leur nombre aurait atteint, selon é 
des témoins, cent mille. Parmi Mamie et la, L 
elles, on notait la présence de des négociations avec les insurrec- 
bonzes, d'avocats en robe et tions ethniques qui se battent 
médecins en blanche, de Contre le régime de Rangoun, et 
vedettes de cinéma et de la dont deux ont déjà fait connaître 
son, vesus soutien an leur soutien au mouvement démo- 
k je grtique. Elle est conduite par 
ung Maung Kyzw (aucun 


mouvement. quartiers entiers 
de la ville étaient bouclés par 
l'armée, mais celle-ci ne serait 

e, € il n'y aurait eu 


a ues. 
manifestants demaudaient le 


démocratie de ce régime diaboli- 
tions que et néo-fascisie. » {Reuter, 
Moulmain, UPI. AP, AFP.) 


L’Afghanistan 
est le principal responsable 
du terrorisme d’Etat en 1987 


Kaboul est 

majorité des actes de terrorisme 

d'Etat perpétrés en 1987, indique le 
anauel du département 


d'Etat américain, publié lundi 


Le régime prosoviétique de 
responsable de la grande 









# 
Ra = Nouvelles 


22 aot: 
ty 








après-demain 





Fondé par ja Ligue 
vent tous les membres de l'unité des 
mare qui de Gé de que || Genet ee, 










l'appareil avant son décollage : 
cinquante-cing hommes de la 
22° compagnie d'artillerie et quel. 
ques éléments de l'armée de l’air qui 
avaient assuré l'entretien de l'avion, 






ET DROIT 
AU TRAVAIL 


Envoyer 40 (timbres à 2 F ou chèque) 






spécifient le 
mere srandé ou 150 F pour l'sboo- 
nement annual dé je) 
dons droit à l'envoi gratuit 2 





dions leur réaffirmer, 2441 dit, que 
notre politique est inchangée et que 
mous reslons aux côtés du Pakis- 
en, » — (Rewser, AFP, AP.) 























Europe 


ses Le Monde @ Mercredi 24 août 1988 5 





L'extension des grèves et Je raidissement du pouvoir en Pologne 


L'épreuve de force est engagée 


Huit ans 
de tensions 
1980 


14 AOÛT. — Après un mois ct 
demi d'agitation causée par la 
hamsse des prix alimentaires, les 
ouvriers des chantiers navals de 
Gdansk se mettent en grève. Le 
mouvement s'étend à tout le pays. 

31 AOUT. — Signature des 
«accords de Guansk ». Le gouver- 
nement reconnait aux travailleurs le 
drait de s'organiser en «s£yndicats 
indépendants et autogérés -. 
dE pren secrétaire d et 

er re du i, est 
remplacé par Stanisla: w Kane 

17 SEPTEMBRE. — Le syndicat 
libre Solidarnosc est créé à Gdansk, 
ravec à sa tête Lech Walesa, Je lea- 
der des grévistes de Gdansk. 

1981 

9 FÉVRIER. — Le 
zelski devient chef de l'Etar. 

13 DÉCEMBRE — Proclama- 
tion de l'état de guerre. 

1982 
MAÏ-JUIN. — Des grèves écla- 


tent après une sévère hausse des prix 
alimentaires, Elles sont durement 


Jaru- 


13 NOVEMBRE. — Lech 
Walesa est libéré de détention. 


1983 


1 JANVIER. — Suspension de 
l'état de guerre. 


1984 

22 JUILLET. — Loi d'amnistie. 

19 OCTOBRE. — Enlèvement et 
assassinat du Père Popieluszko, 
auménier du syndicat dissous Soli- 
darnosc, par trois officiers de la 
police secrète. Les auteurs seront 
condamnés en février 1985. 


1886 


13 OCTOBRE. — Elections légi: 
Jatives. js 


1986 
SEPTEMBRE. — Amnistie poli- 
tique. Plus de treize mille détenus 
sont libérés. 


1987 

MARS, — Importantes hausses 
des prix, de 20% à 51,9%. , 

36 NOVEMBRE. — Echec du 
référendum sur la politique de 
réformes économiques. Le pro- 
gramme économique et politique 
sera néanmoins , décide la 
Diète (parlement) le 5 décembre. 

La hausse des prix de 110% pré- 


vue pour 1988 sera étalée sur trois 
ans. 


1988 


1« FÉVRIER. — Premières 
hausses des prix. Dès le lendemain, 
une grève éclate à Lodz. Au cours 
des mois de février. mars, avril et 
mai, grèves et manifestations se suc- 
cèdent pour protester contre les 
bausses de notamment à Nowa- 
Hutaet à ke. 

11 MAL — La Diète accorde des 
pouvoirs extraordinaires au gouver- 
nement pour poursuivre le pro- 


économique. 

19 JUILLET. — Une grève a lieu 
à Katowice, dans les mines de char- 
bon de Haute-Silésie (où en septem- 
bre 1980 avaient éclaté de grandes 
grèves). 

19 AOÛT. — Nouvelles grèves 
dans ces mines. 

22 AOÛT. — Les chantiers 
navals de Gdansk se joignent au 
mouvement de grève. — {AFP.} 


A ADI 


{Suite de la prentière page. ) 
Plus personne ne s’y trompe 
aujourd'hui en : Cette flam. 
bée de grèves est politique. Et c'est 
toute l'autorité du général Wojciech 
Jaruzelski, celui qui pensa le 
15 décembre 1981 en finir à jamais 
avec Solidarité, qui est mise dans le 
Ice. 

La ur des mesures annoncées 

& const les bles di 
Ar ne 
surprendre. « Une fois de plus, c'est 


s 










Comme lors des dernières grèves. 
d’avril-mai, les autorités font par ail. 
leurs leur possible pour limiter les! 
contacts joe entreprises, Fe ainsi 

u'entre les grévistes et le monde 
Dérieur Les Li 


d lignes téléphoniques 
des établissements en grève ont été 
coupées, de même que celle de la 
paroisse Sainte-Brigitte à Gdansk et 
Celles d'opposants connus. Jacek 
Kuron, qui, comme en 1980, tente 
de mettre en place un point d'infor- 
mation pour la presse étrangère, en 


Dessin paru dans Die-Welt le 23 soët. 





de scénario policier qu'on nous pro- 
pose », a Adam Michnik, 
qui se trouve à Gdansk. « Le dis- 
cours [du général Kiszezak] est pes- 
simiste. Le gouvernement n'a 
aucune imagination. » 

Tandis que l'étan des unités anti- 
émeutes et de la milice se resserre 
autour des entreprises en grève, les 
autorités cherchent à déconsidérer 
les grévistes en les faisant passer 
pour une minorité d'activistes prêts 

tout pour terroriser la majorité, 
Aünsi, le ministre de l'intérieur a 
affirmé que, sur un total de 
65 000 mineurs polonais, 5 000 


; 
L 
ï 
ÿ 


Les estimations indépendantes, 
impossibles à vérifier puisque le 
ministère des affaires 

pris soin d'interdire l'a 
entreprises aux journalistes étran- 
gers, font état de 50 000 à 60 000 
grévistes, dont près de 

000 mineurs. 


viaire de 


forces de l'ordre sont intervenues 
dans deux dépôts de tramways et un 
dépôt d'autobus de Szczecin pour en 
d les Ë qui ont été 
embarqués : Ps mt 
police . Mais les deux plus 

épôts de la société de transport en 
commun de la ville sont toujours 
occupés par les grévistes. : 

A Gdansk, le président de Solida- 
rité, Lech Walesa, est allé passer la 
nuit avec les grévistes dans 
l'enceinte des chantiers navals 
Lénine, dont les grilles sont de nou- 
veau ornées de banderales à la gloire 
de Solidarnosc. 





est déjà à son septième numéro de 
téléphone chaque fois qu'il donne un 
numéro de téléphone aux journa- 
listes... la ligne est coupée au bout 
de quelques heures. 

De son côté, la télévision soviéti- 
que a diffusé Jundi soir, pour la pre- 
mière fois, des images des établisse- 
ments en grève. Là encore, le 
message était clair : il s’agit 
d'« extrémistes » qui exerçent 
« pressions » Et » MENACES » SU 
leurs camarades par des + grèves 
illégales ». 

S.K 


Afrique du Sud 


Interdiction 
d'un mouvement 


opposé 
au service militaire 
obligatoire 

Le gouvernement sud-africain a 
interdit, lundi 22 août, la Campagne 
pour la fin de la conscsiption (ECC), 
un mouvement qui s'oppose à l'obli- 
gation pour les Blancs d'effectuer un 
service militaire et à La présence de 
l'armée sud-africaine en Angola, en 
Namibie et dans les ghettos noirs. 
Cette interdiction fait suite à 
l'annonce retentissante de 


africaines (SADF) (fe Monde du 
5 août). Ce service militaire est obli- 
gatoire pour les Blancs. Dès le 
25 juslet, les autorités sud-africaines 
ont tenté de freiner ces défections, et 


ans de prison pour son refus 
d'accomplir son service dans cetta 
armée, qu'il qualifiait « d'armée de 
l'apartheid ». — (AFP. 


six fois l'ordre de Lénine et deux 
fois l’ordre de la révolution 
d'Octobre : il avait été nommé 
deux fois héros de l'Union sovié- 





© Commémoration du pacte 
Molotov-Ribbentrop dans les 
Etats nationalistes 


A TRAVERS LE MONDE 


Inde 


Un accord met fin 
au séparatisme 


L'anniversaire de l'intervention soviétique . 
en Tchécoslovaquie 
. Près de deux cents personnes 
ont été interpellées à Prague et à Moscou 


quatre mille personnes on progressi- 
PRE 124 y ouf arm elles des 
ic (…): y Parmi 
provocateurs, et la manifestation a 
au cours de la soirée », a indi- 
æ lc commentateur, tandis que 
s'attardait sur les cameramen 
des isions occidentales en train de 
filmer le rassemblement. 
Selon le bilan officiel soixante (ir ï 
personnes ont 
ah soir Vingt-huit d’entre elles 
étaient toujours retenues par la 
lundi, en fin de journée. 


A Moscou, cent cinquante personnes 
ingt-seize selon la ont été inter- 
dimanche, lors de la manifesta- 

tion de tation 





IRLANDE DU NORD : nouvel attentat à la voiture piégée 
Les Unionistes protestants accusent Londres 
d’avoir « capitulé devant l'IRA » 








Singapour 
Amnesty International 
dénonce 

les mauvais traitements 


contre des opposants 


Amnesty Intemationsl a dénoncé, 
le merdi 23 août, le maintien en 
détention de sept prisonniers de 
conscience à Singapour et la torture 
ou les mauvais traitements dont cer- 
tains d'entre eux sont victimes. 

Dans un nouveau rapport publié à. 
Londres, l’organisation rappelle 
vingt-deux personnes accusées 
d'avoir participé à une « conspiration 
manxiste » contre l'Etat avaient été 
arrêtées en mai et juin 1987. En 
octobre, après l'envoi d'une mission 
à Singapour, l'organisation avait qua- 
Gfié de « cruels, inhumains et dégra- 
dants » les traitements infligés aux 


après la publication d'un communi- 
qué dens lequel ils rejetaient les 
accusations portées contre eux. 
Amnesty a demandé au 

ment d’'enquêter sur les pratiques de 
torture et les mauvais traitements et 
demandé la libération immédiate des 
sept spporens toujours détenus. — 





le pasteur lan à é 
Eh Parti démocratique unioniste 
(DUP), avait porté de graves accuss- 
tions contre le gouvernement de 
M®= Thatcher. Géalifiant l'accord 


de « diktat », il u'a pas 

bésité à déclarer que l': ion dudit 
accord impliquait « la ularion de 
la vince livrée par Londres à 
l'IRA ». M. lan , Qui revenait 
tournée le long de là frontière 
entre les deux Irlandes, a affirmé que le 


d'Omagh, Le révérend a ue le 
tronçon de la route AS sur de Gi 
culañ l'autocar tra soldats 
britanniques était + imerdite aux 
Jorces de sécurité six mois en 
raison des risques 'aitentals terro- 
ristes », Le chef de le de la pro- 
vince (Royal Ulster )a 
cependant démenti allégations. 
Pour le dirigeant umioniste, 


« les fruits de l'apaisement 
dans nos cimetières ». 
L'atiemtat à la voiture piégée dans Le 
centre de Belfast a ét£ Commis quek 
ques heures seulement après que le 
ministre bétennique chargé de 
l'Irlande du Nord, M. Tom King, 


l'hôpital aux blessés du carnage 
d'Omagh avait aussi assuré que « {e 
Royaume-Uni, en tant que démocratie, 
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La rencontre de M. Barre et de M. Soisson 


Etre ou ne pas être 
dans la «majorité présidentielle »… 


2. 

En tenue de parfait vacancier, 
chemisette bleu ciel et pantalon 
de toile, M. Barre précisait 
encore aux journalistes, avant de 


évoquai 

l'un étant à Matigon, l'autre 
secrétaire général du PR, ils 
jagnaïent ensemble les élec- 


(Suite de la première page.) 
»_1l serait excellent, comme 
M.F is Mi Fa fait aux 


ES 


gine parlementaire peuvent y 
Rntribuer sur la base — pourquoi 


el: d'un consensus. pren 
7] me paraît indispensa! 
regrouper les différents scrutins, car 
le steeple-chase actuel, avec un 
cs de % à électi 





proposer, et souvent de décider. Pre- 
nons l'échéance européenne du 
31 décembre 1992 : va être 
importante, chacun en convient. Les 
députés ne peuvent pas se tenir à 
l'écart. Je proposerai dans les 


sion». Ce 
l’Assemblée nationale, ou au 
dehors, votre parti ? 





ei 
{ 
UE 
j- É 
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è 
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Politique 


M. Rocard 
se déclare «serein», 
le RPR réservé 
l'autre, mardi 23 août à leur 
retour en Nou: ie, des 


ressuscitent pas les morts», 
M. Jean-Marie Tijibaou a toute- 
fois indiqué qu’il faudra « beau- 
coup de volonté pour qu'il ne 


cœurs et des esprits ». I] a précisé 
qu'il s’agit d'<une œuvre de lon- 
gue ha eine ». De son côté, 


acques Lafleur a souliqué 

ue désormais «/a Nouvelle- 

Éclédonie à toutes les chances de 
succès : iout peut commencer 
maintenant dans la paix et la jus- 


est celui d’une « politique de 
décolonisation dans le cadre des 
institutions de la re Le 


Avant le voyage du premier ministre 





© COMPOSITION ET FONCTION- 
NEMENT DES COMMISSIONS DE 


tue au sein de la 


— Aventiss 


RÉVISION DES LISTES ÉLECTO- bre » 


RALES 
— Avant négociations : 


Les commissions administratives chargées de [a 

listes électorales pour l'année commençant 

Je je mms 1989 soon corpopies, PORT chaus Lorean 
vote : 


— d'un président, désigné parmi les magistrats de 
Fordre judiciaire par le premier président de le Cour de 
Cassation, 


Avent 


les 
_- du maire de la commune ou de son représentant, La dotation 
— d'un délégué de l'administration désigné par le 


haut-commissaire (..) 


— Ces mêmes dispositions seront a| 


révision annuelle des listes €k 


cables pour la 
de Nouvelle- 


Calédonie qui seront closes le 28 février 1998. 


— Après les négociations : 


chargées de la 


Les commissions 
révision des listes électorales pour la période annuelle 
commençant le is mars 1989 seront composées pour 


chaque bureau de vote : 
-d'un 1 


désigné parmi les magistrats de 


l'ordre judiciaire, par le premier président de la Cour 
de cassation, 
— du maire de la commune ou de son représentant, 


— de quatre électeurs de la commune 


cool 


le haut-commissaire, après avis du comité 
institué par la loi r° 88-808 du 12 juillet 1988 (...) 
expire ici A 


Les du présent 
Non Be Caléioes en 25 jémier 1992 cet lle et PO 10 8 en fut 
dE . de la superficie. 
ion di 


velle-Calédonie 
et le 28 février 1998. 


© DEFINITION DU TERRITOIRE 


- La Lap-arsiaeats 
Le territoire 
jque française, conformément à 
Tarticke 74 de a onsiution, un territoire d'outre- 
© ASSEMBLÉES DE PROVINCE 
« L'assemblée de Ia province 
membres, de 


@ LES RESSOURCES 
DES PROVINCES 
négociations : 


cafants 


ie (...) «Consti- 


de fonctionnement comprend deux 


pour 


— Avant {es négociations : le montant es année par 

Le territoire de la Nouvelle-Calédonie () cousti- ee . ; 
tue an sein de la b! gs An 2) Une part dite de préquation comprise entre 2 % 
l'article 74 de la Constitution, « un ferrisoire d'outre-  €t 4 % de la moyeme e 


mer dénommé territoire fédéral de la Nouvelle- 
Calédonie ». 








puement la 


question est 
celle-ci : quel Parti socialiste 


> sur 
ses valeurs permanentes, 
l'alliance de Le justice et de l'effica- 
5 : dé 5 L 


d'antan ? Tradition 

y e des évolutions à accomplir. 
» La ke 
us 


dans une ao 
lieu de la société industrielle 
ion et modernité : il 


l'implantation. Si on souhaite un PS 
= à 4 un 
pl Parommant, 1 faut des militants 
Éoits éismmsires, due pratique plus 
moins 

fraternelle. 


» rs autre tâche TA 
PS de cette fin de siècle, cela 1mpli- 
que de diversifier les formes de mili- 
tantisme, de tenir compte de La nou- 
velle sociologie française, de 
s'adapter aux techniques et à la 

is nouvelle des médiss, de 


salariés de la production et des 
femmes pari 00e frs: Bref Give 


toutes noctes 7 )'Gt pos aware Dour 
répondre, de questions ou de formu- 
lations nou et essentielles. 

» Per exemple, si nous voulons 
avancer vers plus d'égalité des 
chances dans l'éducation et la 

ensemble les 


nos enfants consacrent en moyenne 
Evan = dense à frame és 
— devenu le premier 
teur ou déséducateur de France — 
qu'à fréquenter les salles de classe, 
» Si nous voulons vraiment 
aux attentes des F 


(3 
notre pays et pour d'autres, mettons 
au premier rang de nos choix l'eavi- 
rounement. ke Rhi 


omnipuissante le totalité des déci- 
sions et des ieformations sur le 
re civil: elle met en œuvre 
une véritable politique de la ville et 
du t rural 
tons, consultons, protégeons, 
aimons ! approche, c'est 
du philosophe Michel Serres 
Pl écrit : « Nous avons encore 
da de nous mouvoir dans un 
où demeure de la beauté: 
eux pays de vieille culture où les 
les campagnes es les femmes 
rase belles encore. Quelle beauté 
préparez-vous à vos petits- 
enfants?» La 1 
; ; gauche doit aussi 
— fly a pas mal de peus dans Le 
PS qui disent : « Moi, je suis fabis- 
— Et bien moi, je suis mi! 
É mi, je mitterran- 


— Is le disent quand même, 
Qu'est-ce que c'est ? 


elle . £ratie. L'Europe, car 


— Le président vient d'être 
réélu ; sa succession n’est pas 
ouverte. Jaurès, 


tracer la ive lors de sa cam- 
Pagne. Nous accrocher 
Char à cette étoile. 
— Votre étoile, c’est laquelle ? 
— D'abord 


ureusement 


elle 
des poienades 
quoias gomdes péiolques mur des 
&ration de plusieurs cul une 
Zone modèle de démocratie 









SEIL CONStX 
re SUTUMIER DU 
AT les na, ss . 

L gocistions . 
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Politique 


de loi référendaire 


25 % Dour la province Sud et 75 % pour les provinces: 


Nord et îles Loyauté. 
Entre ces deux dernières provinces, la dotation est 


répare pour 45 % en fonction de la population, : 
; % ca fonction de l'éloignement du chef-lieu du inst. 


risables, pour 15 Æ en fonction de la capacité financière 
et pour 10 % en fonction de la superficie. à 


: Il est créé une commission d'évaluation des transférts 


Le do charge qui comprend es présidents des amemblées 


-. de province'ou leurs 
pl reactor 
* . Le haut-commissaire présente annuellement les pro- 
positions de la commission devant le congrès à l'ouver- 
* ture de Ia session budgétaire. 
5 Le haut-commissaire arrête 
tant des parts de transferts de com 


Lo montant de Ia part de transfert de c 

de la dotation de fonctionnement est évalué sur la base 

: Se é penses prises on Charge antériourement par le ke 

- ritoire pour l'exercice des transférées 

D pr qe Lo rm tr 
tif connu du territoire. 

Ce montant évolue chaque au misumum du 

È mé aux que produit and de La fie et” 


.Le montant de la part de transfert de compéten- 
.…… Cesde la dotation d'équipement est évalué sur la base de 
- la moyenne des 


‘La somme des dotations de fonctionnement des trois 
représente au moins 15% en 1989 et au moins 
% en 1990 des d 


partie de IP : cotte somme évalue comme les‘ 
1" rocééiés fiscale du territoire. . - 
de 8 pour pes me RE 


ee Suds af 
ans vétiai tuite une province, déter- 
Fra de mpéeaen, mr we 
me 
proportion dans les charges des trois 


crées à l'enseignement primaire et à ssistance médE 


cale gratuite supérieure à la de cette province dans 
1 doiton de oncsionnement mentionnée à l'article 39, 
il y a lieu au versesnent d’une indemnité cornpensatrice. . * 
© La dotation d'équipement des provinces est assurée 
par le territoire dont elle constitue une dépense obliga- 


Î 


La somme des dotations d'équipement des Ce Lars sur 


5 vinces est au moins égale à 4% des recettes fiscales du 
territoire. 


La dotation ‘d'équipement est répartie à raison de 

40% Dee armee à 
et 20 % pour i les Loyauté. 

: LS Edition spécifique 5 les collèges est assurée 

par le budget de l'Etat. couvre les dépenses de 

consraetion, d'Mripenen d'entretien ot de fonction- 


© CONSEIL CONSULTATIF 
-COUTUMIER DU TERRITOIRE 


Avant les négociations 
Le conseil consultatif coutumier du 
en eu 
: de province. Le conseil consultatif désigne son 
président et fixe san siège. . LS 
‘Après les négociations 
- regroupe, aire V mr PB Les: 
: selon les usages reconnus par , 
: raprésmians de semble des aires catureles de la 
*.… Nouvelle-Calédonie : Hoot Ma Waap, Pai 
:… Ajie Aro, Tei Araju, Dumbea 'Nengone, Dreku 
€ Iaai, Ki désigne son président et fixe son siège.» 


 @ DEMANDES D'INDEMNISATION 
 Aventles 


danses dhadennistin out à pose de For 
dans le délai de 


aréte anmnellement le mo … 


ON re 


‘de logement social. 


échanges 
: js Le cree DIE LS RIDE A l'acte, 


Après les 

Éd 5 PTE ET D 
clusion, adressées an-hant-commnissaire dans le délai de 
six mois à compter de la publication de {a présente loi 
au Journal Officiel de la Nouvelle-Calédonie.» . 


æ AMNISTIE 
Avant les négociations : NE 
infractions commises rt 


Sont amnistiées toutes inf 
le… à loccasion d'événements d'ordre politique 
social en relation avec là déterménation du starut de la 


. nentes au sens de l’article 310 du code pénal 


Aprés les négociations : . 

Sont ont amrüstiées les infractions commises avant Le 
20 août 1988, à l'occasion des événements d'ordre poli- 
tique, social ou économique en relation avec la déter- 


que 
- mination du statut de la Nouvelle-Calédonie ou du 


égime foncier du terlioire. - 

Tousefoi, le bénéfie de l'amnisie ne s'étend pas à 
eux qui, par leur action directe et personnelle, ont 
commis le crème d'assassinat prévu par l'article 296 du 


code pénal. 

( es exclues du bé ice de l’amnistie 

ps ‘une part, ne lacées en détention 
lorsqu'elles sont gd d'autre part, 


sont remises en liberté de plein droit au plus tard le 
25 décembre 1988 lorsqu'elles sont placées sous le 
régime de la détention provisoire au moment de 
l'entrée en vigueur de la présente loi . 


e MESURES . 
D'ACCOMPAGNEMENT 


Avant les négociations : 


. Néant 
Après les négociations : Hé 
LE conclut ee les provinces ù des Loge) de 
loppement lesque! s avec elles 

mn gramol ron iv gcee pd 
atteindre, en prenant en compte les spécificités provin. 
ciales, des objectifs de développement dont les princi- 
Paux sont mentionnés à l'article suïvant. 

Des comtrats de développement seront signés, avant 
da fin de 1989, pour les années 1990, 1991 et 1992 
ÆEn 1992, seront signés des contrats de développement 
Pour les années 1993 à 1997. 

Pour chaque période d'application des contrats de 

ts d'investissement civil de 


aectés. Pour Les trois à des opérations 
as protons ds Nord ef es Her, pour quart, 
3 des opération itéressens la pro 
‘Les contrats de ty jee l'article 
déterminent à engager Pour 


versitaires et Le développement des formations profes- 
sionnelles en alternance. ve 
Favoriser un rééquil du territoire par 
DE ge fo tr gros rgphen rh rd 


Eaions 1SOLES. ‘effort devra porier, d'une part, 
popular e er, d'une 
F TR 


tion d'eau, d'assainissement, de es et de 
distribution électrique. 


3) Améliorer les conditions de vie des populations 
de toutes les parties du territoire. Les actions contrac- 
tualisées PPORRQRRS PONIOUEE ROCREnEN Br 1e 
tags lenteion ds régimes de cosertar soc 


prolecion et la valorisation Patrimoine 
proicon 2 le valoriser du patrimoine ui 
à la création audiovisuelle. PERS 

5) Encourager le développement 
nomiques locales et le Te développement de de Tanpiol en 
particulier dans les secteurs de l'agriculture et de l'éle- 
vage, de l'aquaculture et du tourisme. 
6) Faire participer les jeunes au développement 

activités d'insertion. 


* 8) Susciter l'intensi 


A compter du 1e janvier 1989 et 
a Set LA 2 ai Jon 
tissement pour le 
des territoires d'outre mer, un fonds ne . ea 


.de promotion pour la Nouvelle-Calédonie. 
’euvent de 


économique et 

LA JRnE Dune EU Pliert Lee rte 

dure des fonds de concours. 

” Les crédits inscrits au 

promotion pour la Nouvelle-Calédonie sont délégués 
au haut-conunissariat 


- globalemert au 
a nn 


comité consuliati 
Les crédits non consommés du fonds exceptionnel 
d'aide au dévell de la Nouvelle-Calédonie ins- 






au | 
et social de la Nouvelle- 
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Le Carnet du onde 








Décè 
. — Le 


du centye d'observa- 
-tion Le 
a le tristesse de faire du décès du 
premier directeur de l'institution, le 
, à 
survesu le 10 août 1988. 


familles bi 
ont fs douleur de faire part de décèe do 
À 
Eu 
survenu le 17 août, à Toulouse, dans 
quane-ringtième année. LS 


21,rue je 
31400 Toulouse. 


: — Me André Béchet, 
Béchet, 





ont ia douleur de faire part du rappel à 
Dieu de 


André BÉCHET, 
chevalier de la Légion d'honneur, 
Sent É 4 
Conseil de l'ordre 
des médecins de la Manche, 


sarveuz le 18 août 1988, à l'âge de 
quatre-vingt-trois ans. 


De ge ou eo Eu D en 
d'Avranches. 


Cet avis tient lieu de faire-part. 
16, rue Valkubert, 
50300 Avranches. 





- M. et Me Jean Chollat-Namy 
ct leurs enfants, à 2 
ee SC EST CRIE RIRE À 

SCENE NE Ce 
faut part du décès de 

M. Henri CHOLLAT- 

industriel en saierie. 

Les funérailles re euront lieu 
en l'église de 
mercredi 24 août 1988, à 15 heures. 

Pas de visite à domicile. 


Done, 
et enfants, 

Jean-François ct Joëlle, 
ont la douleur de faire part du décès du 
leur époux, père et grand-père, 
survenu le 19 août 1988, à l'âge de 
quatre-vingt-sept 205. 

Les obsèques auront lieu le jeudi 
25 août, à 16 h 15, an cimetière du 
Montparnasse, Paris-14s. 

Selon la volonté dn défunt, prière de 
a'apporter ni fleurs ni couronnes, 

43, avence de Verdun, 

54000 Créteil. 





n6 à Buenos-Aires, le 28 juillet 1894, 


survenu à Paris, dans sa demeure, au 
. 13,me Jacob, Paris6r, 168 août 1988 





7: 2 Nous prenons le décès de 
Jean-Claude FONTENELLE, 
veopréilent de cel foie” da 


survenu à a suite d'une crise cardiaque, 
L dmantle 21 août, Près de Halles en 


— Me Colette Heary, 

no 

Philippe ot Marie Odile Chiorre, 

sc3 enfants et sa petite-fille, … 

Sa famille, 

ke ide tri de fai à di 

out ls profane tristes faire part du 
Jacques A HENRY, 

domicile à Neuillysure 


servenx 
Seine, le 21 août 1988, dans sa soixante- 


jeuse sera célébrée 
en l'église Sami-Pierre di o Nelly, ke 
Fendi 35 soût 1988, à 9 heures. 


RER PR 
de Levroux (Indre). : 


Cet avis tient lieu de faire-part. 
* 65, boulevard Victor-Hugo, 

92200 Neuilly-sur-Seine. 

16, boulevard äu Parc, 

92200 Neuïlly-sür-Seine. 





RE Vous Faut 
ont le regret d'annoncer le décès de 
M. Michel 
_ HUGON, 
directeur Vrassteln France, 
-pocumatique et produits industriels), : 
surveunle9 août 1988. 


Ses obsèques ont =k: cathé- 
‘drale de LFlour ; TCan , le 
stricte 


17 août, dans la pts 


A sa veuve, ses enfants, sa famille et 
ses proches, nous adressons nos très sin- 
cères condoléances. 





— Nancy. Saint-Di£. Paris. Gassin. 


Mr Gladys Laugel, 
M. et Me Edith 
Philippe Laugel 


MM Jacques et ct Salien Bourtioa, 
ont la douleur de faire part du décès de 
ML Camille LAUGEL, 

survenu Le 22 août 1988, dans sa quatre- 
Les auront Beu le mercredi 

ET 

Léon, à Nancy. s 
L'inhomation aura lieu au cimetière 

de Préville à Nancy. - 


6 plate Godefroi de-Boaill, 


45, avenue des Ternes. 





a Saïnt-Dié. 

Le conseil d'administration des éta- 
blissements Laugel & Renouard, à 
sainte-| 
fait part du décès de 

M. Camille LAUGEL, 
président d'homneur, 


le 22 août 1988, dans 
survenu 8, 3 52 quatre 
Les obsèques auront lieu le mercredi 
24 août, à 10 heures, en l'église Saint- 
Léon, à Nancy. _ $ 
L'inbumation aurs lien au canetière 
de Préville, à Nancy. 


= Saint-Dié 
Laugel & Renouard à Sainte- 
font part du décès de 
M. LAU 
Le prédeus d'en: 
surrens le 22 août 1985, dans ss quatre- 
rs Es 
Les obsèques auront lieu le mercredi 
24 août, à 10 heures, en l'église Saint- 
Léon, à Nancy. 
L'ininmation aura lieu an cimetière 
de Préville, à Nancy. 


— M. et M= Guy Malvoisin, 
Met M= Thierry Malvoisin, 


ont la tristesse de faire part du décès de 
leur père et grand-père, 


M. Erin gaie 
chevalier de la 1 d'hanneur, 
Légion d 
croix de guerre 1914-1918, 


Ses obsèques ont eu Bou dans linti- 
mité à Fontainebleau. 








ne 
- | visgt-neuvième. 


on auten Ben 1e OE 198S, dans 
stricte intimité au Kremlin-Bicêtre 
Jé bois de la Ferme, 

Lens dm 


sarvenn le 20 août 1988, à l'âge de cin- 
quante et un 


Priez pour bai. 
le mercredi 24 août, à 8 h 30, en l'église 
Sainte-Jeanne-de-Chantal, 96, boule- 
vard Murat, Paris-16, ainsi que Le jeudi 
te él de Puja 
(Hautes-Pyrénées) 

L'inbomation aura Heu au cimetière 
de Pujo dans le caveau de famille. 

. Marc Percy de Sert, 

Saïm-Lezer, 

65500 Vic-en-Bigorre. 

— Ma Jacques Raymond, 


son épouse, 
M. Bernard Raymond et Michèle, 
M. Jean-Pierre Berthet et Danielle, 


Ent le Gètesse de fairé part du décès de 
. Jacques RAYMOND 
directeur des PTT outre-mer, 
chevalier de la Légion d'honneur, 
surveau le 14 août 1988, à Nantcau-sur. 
Essonne, 
Les obsèques ont eu lieu à Males- 
herbes, le 17 août 1988. 
22, rue de la Grange-aux-Dimes, 
N: 


77760 La Chapelle-La-Reine. 
— Ms Marie-Anne Troller, 
M. et Me Louis Camagoa, 
M. et Me: Raoul Weiïler, 


Mu Annick Salamon, 
M. et Me Jean-Jacques Salamon, 
ssenfants, . 


Ses petits-enfants, 
ont fa docleur de faire part du décès du 


docteur Jean SALAMON, 


surveuu le 18 août 1988. 





— Me Maurice-René Simonnet, 
née Marie Montagne, 


ES | et Montagne, 
ct 1 donleur de faire part du décès de 
M. Maurice-René SIMONNET, 
SMcier 0 à Légion d'homeur 
ancien secrétaire général dn MRP. 
ani due Drôme 
ancien membre du Parlement 
membre du Conseil constitutionnel, 


dela de droit de Lyon, 
de droit, 
survenu le 21 août 1988. 
RÉ 
La famille ne recevra pas, 
2, rue de la Roche, 
{Lire page 22.) 
Remerciements 


— Pau. Paris. Gallargues-le- 


M Pierre RECCHIA, 


remercient vivement toutes les per- 
sonnes qui se sont associ£es à leur peine. 





Anniversaires 
— Dyaunan, le lundi 24 août 1987, 
Michèle ALFA 
Que ceux et celles 
aient pour elle une pe 
pieuse. 


l'ont aimée 
affectueuse et 





— Ilyaun an décédait 
Elle COHEN-HADRIA. 
GE 208 AS ne ne OA pOur 


et 
UH9, 


son fière, mort à Auschwitz 
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Société 





JUSTICE 
Dans l'affaire du commissaire Jobic 


Critiques et satisfaction après la décision 
de la Cour de cassation 





suscité ‘ogeravé Elle estime, par comre, 
qu'il est dans l'imérêt d'une bonne 
gestion de la justice que le dossier 
de subornation de témoins et de 
Jaux visant le chef des unités de 
police judiciaire de la première 
division de PJ de Paris soit instruit 
par un juge de son propre ressort, » 

Evoquant la partie de l'affaire 
se défendre, le 


au moins en ce qui concerne cette 
partie du dossier, comme tout 
citoyen un climat de sérénité, 
d'objectivité et de respect du secret 
de l'instruction », estime le syndi- 
cat. 


le Syndicat de la 


‘De son côté, 
istrature, a pris la défense 





d'argent, n'avait toujours € 
retrouvée lundi 22 "aoû. LÉ des 
témoins ont signalé sa présence en 
nombreux endroits, les gen- 


0 
l'organisation GEL TS qui 
+ | darmes ne semblent retenir es 


confirme, d'autre à lori- 
gine des actions 

à L'Ile-Rousse, distribution de tracts 
le 19 juillet, à Lucciana, le 4 août, 
arrêt du train reliant Calvi à Bastia 
(également pour une distribution de 
tracts) et l'interview donnée au 





magazine 
L’ex-FLNC dément « soute parti 
cipation à des rackets » qui ont eu 
ne fers mois rappe- 
que toutes ses « opérations sont 
tôujours authentifiées >». 


Il ya vingt ans 
La première 
bombe H 
française 


vingt ans : le 
première 


-_ C'était ü y a 
‘24 août 1968, la 
“bombe is 


Au tribunal administratif 


L'Etat est condamné après le congédiement 
d’un instituteur détaché à la prison de Poitiers 
strictes réserves imposées aux 

pénitentiers. » 


Dans 
nier, le tribunal administratif de Poi- 
jers a 5: «Les sw 


instituteur à la maison d'arrêt de 
Poitiers, Gilles Bergeas avait été 
congédié le 23 septembre 1986. Le 
tribunal administratif de Poitiers 


vient de se prononcer en sa faveur. tranché 
les activités de Gilles re 


A la rentrée 1986, Gilles Bergeas so sur aucun élément de 
avait &t6 détaché sur sa demande à WP En tour dat de 
Ja prison de Poitiers pour un emploi Cuuse, antérieurs de plusieurs 
à mi-temps. Il travaillait aussi dans années ils ne pouvaient justi 
une institution de en diff- /J'abrogation de l'autorisation 
culté dépendant également du d'enseigner dans cette prison. » 
après sa side nn L'Etat est condamné B vers 
de Poitiers, l'administration péniten- 900 £rancs d'indemnités à l'instit 
taire 00 AO on Gilles Bergeas n'2 
d'entrée (le Monde du 28 septembre toujours pes retrouvé de poste dans 
une maison d'arrêt. Il exerce désor- 


1987). cer palenent pur les 

injonctions du tri que le minis- L is . 
8 de Je à la Gonna le AM os one 
raisons de sa décision, qui serait déficients intellectuels. 
motivée par « les activités qu'aurait 
eues Gilles Bergeas, et notamment 
sa participation en 1981 à un mou- ouais 
vement en faveur de la libération J &é ! 
d'un détenu de droit commun ». 
Selon la direction générale de 
l'administration pénitentiaire : « Les 
prises de position de cet instituteur 
ne garantissaient pas la nécessaire 
neutralité de l'ensei, » et 
elles « étaient contraires aux 


pas terminée : 

n'est pas négligeable, Gilles Bergeas 
doit pouvoir retrouver son paste à Ex 
prison. Le dossier sera repris dès la 


Après avoir été condamné 
Un adolescent accuse sa mère 


de lavoir poussé au parricide 


femme, et l'un de ses fils, un adoles- 
cent de dix-sept ans, avait mortelle 
ment frappé son père avec une bou- 
teille. L’adolescent avait 6t6 


récit : au cours d'une dispute, 


Georges T... avait menacé sa d'anc autre affaire. Celui-ci a alors 


accusé sa mère : elle lui avait 
ordonné de tuer son père avec l’aide 
de son amant, Jean-Christiaon Sar- 
rau, quarante-deux ans Tous deux 
avaient donc tué Georges T. devant 
les cinq autres enfants, qui se sont 
tos depuis deux ans. 

La version donnée aux gen- 
darmes, le jour du meurtre, avait été 
mise au point par la mère. Celle-ci a 
tout avoué; elle a €t6 inculpée de 
complicité d'assassinat et écrouée à 
la prison de Montauban. Son ami, 
Jean-Christian Sarrau, inculpé 
d’assassinat, a été écroué à la prison 
de Toulouse. 


En Haute-Savoie 


Le 
justicier 











Sandrine avait été violée par 
Patrice Caffi, le fils de la 


de l'immeuble où 











ont dù intervenir sur plusieurs 
dizaines de débuts d'incendie de 





a ca à mes 1 208 UN un mistral souffiant à plus de 

dns fauchés». 100 km/h expliquent cette situa- 

tion. Mais également la malveit- 

! Aires, teois f niitané 

sont à l'origine du feu qui a ravagé 

Feux de forêt une centaine d'hectares de gami- 
gues sur la commune du 

près de Montpellier (Hérault). En 

Alerte rouge envayant immédiatement sept 

È bombardiers d'eau et d'importants 

dans le Midi moyens terrestres, les services de 

lutte ont maîtrisé ce sinistre. La 

Les jers du Midi de MÊME tactique de «frappe max 


la France sont en alerte rouge. Dans 
la seule jouée du 22 août, Rs 


CATASTROPHES 





Après Je séisme qui a fait de nombreuses victimes 
Le Népal en état de choc 


compte sur l’aide étrangère 


106 grièvement. Mais la Croix- 

népalaise parlait déjà de 
1 200 blessés, et ces chiffres 
n'étaient que provisoires. «ZI y à 


régions les plus touchées sont celles 


ms 





Réuni à Hanovre 


Le Conseil œcuménique des Eglises 
réclame une plus grande justice sociale 


Réuni à Hanovre en Allemagne 
fédérale, du 11 au 20 août, le comité 
central du ique des 


qui a demandé au secrétaire g6néral 
des Nations unies la réunion d'une 
conférence internationale sur la 
paix. Il faut arriver à des accords 
sur « {a reconnaissance et la garan- 
tie des droits de tous les Etats de la 
région, y d'Etat d'Israël, 
pour vivre dons la sécurité à l'inté- 


SPORTS 








Le football français en effervescence 
Les entraîneurs sans diplômes 
seront poursuivis en justice 


aplen regretté. 
Michel a 1 
reçe le renfort de ses pairs. L'Union 
nationale des f 


fessionnels 
(UNECA' 





















Aucun 
er dans a région depuis celui 
de 1934, qui fit 11 000 victimes, La 
zone touchée est rene 
estimation 


gtadesh, une 
sonnes ont été blessées en raison de 
la panique provoquée par le séisme. 
tatives ont lancé des appels à la soïi- 
darité : en France, le Secours catho- 
lique, l'Action d'urgence 
français (1). Une équipe de Méde- 
cins sans frontières est partie lundi 
pour la région touchée. — (AFF, 





(1) Socouré catholique, 106, rue du 
Bac, 75007, CCP : 7-37G Paris : Action 
d'urgence internationale, rue Félix- 
Zen, 75008, CCP : 15820-17P Paris ; 
Secours populaire français, 
9-11, roc Froisart 75003, CCP : 23-335 


Evoquant les africaines, 
le comité a souhaité le créa- 


le leader noir emprisonné 

du Sud. ‘Il a aussi « encouragé les 
Eglises à soutenir la campagne 
i de boycottage de la 
compagnie. pétrolière Shell ». 


D’ pays ne respectant pas Les 
libertés individuelles ont été 
dénoncés : Haïti, le Bir 


comité central du COE. Il a encou- 
ragé ses membres à célébrer la Jour- 
née des droits de l’homme le 
10 décembre in, Ce 


çais, dont Rolland Courbis (Tou- 
lon). Les présidents de club qui 
emploient ces entraîneurs sans 
diplômes seront ivis 
complicité. L’ 

demander 


TA 





lic et de prolessi 
l'occasion de. ja 

‘lon, de renrost 
sé onnels, de sure 


LA 3 
on tions et dex £ 








LE Ho. Ë 
' 








# 
s 





fervescs 
s diplômes 
m justice L } 


















in 
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| CINÉMA 


« Quelques jours avec moi » de Claude Sautet 


Î y à toujours des averses 
et des bistro 
mais dans 1 dernier 


é 
ae 
ii 
hf 


: 
BE 
f 
k 
$ 
Ùy 





Le Festival : 
dés films du monde ... 
s'ouvre le 24 août 


à Montréal © - 
Aribition dù maire: * °:: 
faire de sa ville 

la plaque tournante 

entre pe ‘. 

et Amériques. _  - . 


danse, Cent jours de l'art 

rain, du futur (une 

tion sur les i 

par ordi . + Indi 

A faron ere 8 mul. 
Ho%s de dollars d'aide et de comtri- 


HOION DE Ces NS 
otre objectif — mien comme 
celui des maires des banlieues, pà 
LT ed gr te 
le.montant ar 
De D nr PR A 
lars, soit 1 % du budget de la com- 
munauté urbaine. On en est pour 
l'instant à 0,5%. » : 
Le Festival des films du monde 


ent un afflux touristique 
substantiel. Le maire nuauce : 
‘« Quand les hôtels sont pleins, nous 


ravis, mais ce sont des. 
17 directement 


au gouvernement c 
L Ta ville n'y touche par = 
de our lu réside dans le 


L'intérêt Qui 
. mélange & public et de profession- 


«C'est aussi l'occasion .de faire 
La ion, de rencontrer 


d’autres professionnels, de susciter 


. des associations et des co- 


.… Letemps d 








.… L'amire 


7 REC. 
mr 
l'erphyzisient téut. à fait, Pour fôter 
< », 
ble Daniele Dericun) décide en 
accord avec le conseil d'administra- 
tion d'envoyer le’ petit ms 
en province. 
poule Chiffres, Ménrtial El fra véri- 
AL Sage de eur 
les voyages. . dE 
Martial s’en 


trouvé 





tent l'action à contre: totale- barre de I comédie et d'un cri 
Len contre-temps, a 4 4 crime 


PUR bien de petit 
s & bien tout de même un petil 
châtinent. ial, qui s’est attri- 
bué le meurtre, est à nouveau 
enfermé A juxe. I 


Marivaux pour Zola, ct dans les con f S'œn'u ns ds es 
lisses poisseuses d'un triste tue neige, sur un banc il ne 
un de ses trois hommes. Horreur ! sent pas le ok. Un Jour, le ven 





















d'un -avec une ; 
ong 4 que l'ouverture joue 
à côté de la nature à.portée de main. j : É trent forts que Les puis- 
L'essenriel Fr que L route ga ai do l'autre o0E Jysdeamsi -sants,, et les gentils que les 
gs Ze ou, un [ 
conduit an onréal à pe cr © ou, po : 
ET arme roeer er 2 gr on ge 
Ambitieux.. Mais ou trouver  phones de Toronto font faire à leurs | Mais les films de Pierre Tchernia 
l'argent ? Fonds publics (dirocts ou -enfants leurs études secondaires | ont un. point commun, lequel ? 
indirects sous forme de services), et . dans des écoles Loi | Michel biensôr. 
fonds privés astucieusement ai . même imposé à sa de ne par- | Tchernia l'aime tellement 
loonés: En dehors Ar gel Ver que l'anglais à ble = que fer | fois, comme dans la Gueule de 
accorder, Mouti peut-elle les Imtellectuels, lisent aussi bien ke l'autre, hier, et comme 
‘des initiatives d'incitation New York Times que le Monde, le 
Fécle quant à l'investissement Nouvel Observateur que News- 
1 ? Ep gros, non: tenue par Le loi week — nous faisons la synthèse de 
la province, la municipalité n’a vs couramse D 1ère - 
mar LE ‘fol DA Montréal « l'interface entre 
contrainte n'existe en l'Europe du » 


même 
Ontaria Toronto en a tiré grand. 





: Un entretien avec le réalisateur 


….« Les jeunes enfin » 

: — Oni Avec Romy, nous en. 
étions arrivés à nous retrouver 
comme certains vieux couples, : 
« Qu'allons-nous pouvoir faire de: 
nouveau, maintenant ? » C'était à Ia, 
fois déficieux et difficile. + 


pensais 
davantage à elle dans Police où dé. 
temps en temps elle souriait.… 
J'avais un peu.le trac de Ia rencon-. 
tres, et puis je l'ai vue : elle man 
* geait, elle buvait du vin rouge. J'af” 
ï rassuré. Elle pas, elle. 
a hésité avant d’accepter le rôle, elle . 
le trouvait « £rop proche d'elle ». 


à 4 «faut 
que tu lises beaucoup » e 


— Vous dites Sandrine, ouf;” 
Alors, Asteuil, non ? # 
, — En cffet, je n'étais pas sûr, et” 
s'embue, Cest. donc tui-non plus !'Au contraire de Sens. 

drine, il jt : « Martial, ce n'est. 
pas moi » Je hui ai parlé du person-- 
nage, de son Je cher 
chais à l’attirer, à l’entraïner. Je lui. 
ai dit, un peu avù basard : « J/ faut 
que tu lises beaucoup. » = Quoi >? 
J'ai lancé comme on joue à pile of 


Claude Sautet est l'homme le plus 
émotif qui soit. Il fant le complimen- 
ter avec précaution. La moindre 
marque d’admiration un peu 

lâchée de façon intempes- 












Fe .: . | . ur endu par des comédiens |  — J'ai problème de 
.… Une interview du maire de Montréal lenoda, pus rooms et domptés | me RU OEne SOU fous Chi an pos Pioust= D NA 
PEL PEN REF IE comme prenq ee Pr, pl à ing iron, en étant eg ph eg 
e l'ouverture : RSR DRURURE | eee 
ÉRÉS ” So, € me nm qe | Lee nan 5 No ete oué nique” 
sont * _ : Les. thèse ne nn ne | Bonmaire surprennent, séduisent, | J'avais In lo roman de Josselin il y a les premières où Martial 
, pr, ue près d'un mil pour Mor » ‘[ méritent une véritable adhésion à ms années, il était plus noir, ‘est encore bloqué, Auteuil est très 
* fard de dobirs d'a . Ê°La rivalité entre Tarosto et Mon. | lens travail Lai, comme timidement | Pis Sénpus que le Pin die Pet bien, parce qu'il est opaque, étran- 
‘adeèMontrédl- à” : tréal est L reporter | à ls toële sobriété et y gagne on | quim'efait yretoumer:Hmesau. uk le cas Et oui il Lo 
D'où une détermination à faire de à (farouchement | Gparme inédit, une vérsée El FAT ste cas. Et puis ilest entré d 
la ville une capitale du cinéma et de francophone), Jean Doré fut un | comme délivrée des fécondes RH ÉRET le film, complètement, et il a 
ne le temps attaché de de En Que ghong de ONE que a ont our is Pl eq prrmphqiie qd mes es} 
un singulier retard par rapport à bec de 1916 à y or boue fiche a bel me mais tout de même, H de Sen de ES ne 
Toronto et Vancouver. Montréal a pers du te Alors que ke | taientueuse tout autant. jble, | pleut ! Et y a des histrots.… mistes, Quelques jours avec moi est 
un sérieux handicap: on n'y a pas. fédéraliste 1} Québes Ja quttait | ‘Voilà, on est content. En pins, | _ — Je crois que c'est tout simple- _ votre premier drame optimiste ? 
studio de grande capacité TAremen on c’est beau un film d'amour où per- | ment parce que j'aime là pluie, elle x k 
apte à faciliter la compétition. Doit En pe Os de sonne ne dit : « Je taime. » c rassure. Et que. j'aime les bis. . — C'est vrai, j'ai changé, Je vois. 
Se) qe ci de lampe = .oni = Toronto Début 88 à link A RE he) y 
Téléport, érigée sur un terrain dont tetive Toronto et de Montréal, ———— - Des paris enfants. Jo poux décrire 
ï une villes canadiennes . e : : : 
disposait Radio-Canada à l'est de  D,conbeslent en un coiodue 100 * Bonjour l'angoisse », de Pierre Tchernia | nn gime, un crime socil comme uns 
D er mr gr tolé «les arts et la ville», dans la : : ne - Dr done 39 me pen cafe du 
production, des services d'informatt PE je ane réfoeme à l'ee | } - es 
gg mn aux fins de culture déductibles des 
euension, tandis qu'à la CHé da Rétenant ls Joçon du référendum 
Havre, près de l'ile Notre-Dame, 4e 1980, à l'issue duquel le 
Paravision à déjà insalé on Pre. ne réussit pas à devenir nation indé- 
mier studio. Montréal se donne jean Doré décide de cans- 
ans disposer d'une gamme Elena pour le cause 
conpiès Gode unC. du séparatisme le ine de 
. grip l'économie ct de La culture, A bit 
a por , SR 3 grimne», non Gers 
reconstitue ke Paris des Montréal multi-cuftures, multi- 
. pour les Modernes et Jerry Schatz-  erhnies est une réalité. Il faut 
Êère Le très new-vorkaise 42* me de Le plus souvent travailler avec, et | doux, 
Street Smart, Plus souvent qu'à sn ans certains cas dynamiser : 
tour — quent à la production now plus d'une centaine de. commu- | que, 
Canadienne — Montréal se nautés culturelles différentes. » 
en autre chose Montréal Loin Peut-être, Mais la bête noire ne 
de se sentir à le maire y voit demeure-t-elle pas 





















uard Haller dans 

Que demander de plus ? Du 
tonus, du nerf, é2. mordant, Juste- 
être un peu méchant ? Chez 
nis, même les saleuds sont sympa... 
Résultat, le siogulier génie de 
Michel Serrault n'est sollicité 
qu'avec parcimomie. Et les gags défi- 














Pierre Tcbernis aïme le cinéma, it 
aime Michel Serrault, on les aime 


cais: (1) 48 04 98 01 






WTFESTIVAL ESTIVAL DE PAR | 






10 Le Monde @ Mercredi 24 août 1988 eee 





| Culture 





Communication 


. . 
ARTS Publicis se sépare Le lancement de P’hebdomadaire 
pli Bad : sis 
; ” d’une de ses filiales « Profession politique » 
Meubles anciens ! q secs 
hebdomadaire destiné respecter parf e eu: 
ee _» . La première x fran- at jtique et à ceux qu'intéres- Pallique, dont ua comité de FA 
Un monde inépuisable çaise, le groupe Publicis, vient dé | sent l'actualité politique et ses nage composé de pe alités sera 
mettre un terme à sn no nn voir Fiche 19 sep- le garant Le nana 
; 5; avec l'agence Safronoff-de | tembre. Conçu par icolas Cres- regroupe mit jourpalis sera 
Lesamateurs ne re demie ae ads oneie France défie dans c#t| Bonnevile-Orlandini. Le groupe | pelle angien direcenr ARMES dnsés par M Ge emns . 
de meubles anciens ment {vers 1740) emre appart doit défiler dans les travaux de | avait, dès 1978. Pis Vue parie de là Garamie mutuelle des d'Europe | et actuel responsable du. 
sont, parañt-il, ments d'apparat et l'aventaire général Et at lon dou | ‘ion de 51% dans le capital de cette | Écrionnaires (GMF), actuel co seoyice France à TF1. [2er assisté 
de plus en plus nombreux. ments favorise dans une large tait de la fonction poétique de ces | Agence et FPavait ensuite portée à gérant du mensuel Vie publique, Alexis Licbeert, ancien chef du 
Mais les goûts évoluent, mesure le rajeunissement du grandes enquêtes, qu'on regarde | 70%. Publicis va racheter les parts | Profession politique se présentera service politique du Matin de Paris 
uel est l'origi " - lier.» Dans les premiers: grands Simplement le « pied-porte- | des fondateurs tout en leur laissant | sous format tabloïd et comptera une Lo 
11 ongine guéridons, comolcs, banquette. ; luminaire» avec le lumière rou.| la Hberté d'user du nom de l'agence. | quarantaine de pages. Vendu 
e cet intérêt ? les autres : table à café. (3).  eovante de la bougie dans le saint | Le séparation, selon M. Maurice | 50 francs, i sera essentiellemnt difr 


Au printemps dernier, la France 
perdait an de ses plus grands 
savants, Pierre 
même où paraissait en librairie un 
important ouvrage consacré au 


Verlet, au moment 
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Le château de Versailles était un 
d ication exceptionnel 


deuil blia en 1961 et réédita 
cn 1985 


.» du mo , qui eut lieu 
1793 et 1794 et di 
monde entier les chefs-d'œuvre de 
l'ébénisterie française : 17 000 
numéros livrés Il 


suffi pour ouvrir des aperçus fs 
Dr M petit monde de la rue Saint- 
Antoine, les pratiques et la vitalité 


Pb Be bles français au 
«Ces meu 

XVIe siècles (1955, rééd. 1982), 
il préseutait une observation api 





Deux moments et ue deux 
à presque 







OUCEUR ET PEU DE HAUIT DAMS L'USAG 
— 


Machine à coudre, 1872 (extrait 
de l'albaun du guide istermationsl 
de l'acheteur en gros) 


relevés de dorure et de vernis poly- 
chromes. Les « menuisiers en 
ébène», appelés après la Régence 
« ébénistes », sont des nouveaux 
venus, souvent d'origine hollandaise 
ou allemande, qui n'utiiisent ni les 
mêmes bois, ni les mêmes outils, 


parole, à limitation on des princes qui 
suscitent « Its 
Es A Line en Re 
cents dans l'une et l'autre catégorie 
on 


ele mt Un Pa 
primerie « 

cédent volume a traité des Objets 
clvils domestiques, C'est-à-dire de 
l'innombrable famille des ustensiles, 
des pièces de vaisselle, des outils qui 
entrent dans toutes les maisons. Ici 
il s'agit de tout ce qui est meuble, 


avec un classement selon fes fonc- 


tions : repos, rangement, hygiène, 
chauffage, alimentation, lmge, agré- 
ment, 

: Ce répertoire ir à la fois amusant et 
irrem, son 
exhaustif, nous Contrat de P sd 
conscience du. petit monde des 
} L it ty 


Un exemple : le fauteuil Voltaire, 
à fond bas et haut dossier, où l'on 


1825 : l'inventeur (inconnu) de ce 
agréable «en Chauffeuse » lui 

a un nom de pure fantaisie. 

Sans doute renchérir sur 


On être is d” : 
FPurean it Mazarin à 


"2 

LE 

o 
_ 


Mssarin a œuite den œétres à Véie, 


François de Georges de la Tour 
(musée du Mans), le réchaud de 
cuivre dans les Cinq sens, de Léo- 
nard (Louvre) et, bien sûr, le fau- 
teuil d'enfant dans le Bénédicité de 
Chardin (Louvre). C'est bien de 
2otre monde qu’il s'agit. . 
ANDRÉ CHASTEL. 





(1) P. Verket. Le Mobilier royel 
Jrançais. Meubles de la Couronne 
conservés en France, tome I, 1945: 
tome II, 1955 ; tome III, French Royal 
Furniture, 1963 ; tome IV (à 
paraître aux éditions Picard avec une 
réédition des volumes antérieurs). 

(2) P. Verlet, le Chäteau de Ver- 
sailles. Librairie Fayard, 1961; nou- 
velle édition : 1985. 

(3) P. Veriet. les Meubles français 
du XVIIF siècle, PUF, 1955 ; nouvelle 
édition : 1982. 

(4) le Mobilier domestique. Vocabu- 
lire typologique, par Nicole de Rey- 
niès, 2 vol. {Imprimerie nationale, 
1 225 pages et 4 428 illustrations. 
Objets civils domestiques. Vocabulaire 
par C. Arminjon et N. Blondel, 1 vol, 
692, pags, 2759 illustrations, Paris, 
fi 


Lévy, président du directoire de 
Publicis, s'est faite «à l'amiable». 


Safronoff-de Bonneville-Orlandini, a 10 000. 
indiqué, M. Lévy. «est une agence | Ontre l'actualité politique, 
très créative mais qui n'a pourtant | l'hebdomadaire traïtera sous un 


jamais atteint les objectifs que nous 
nous étions fixés ». 


Safronoff-de Bonneville-Orlandini 
bénéficiait d'une bonne notoriété au 
sein de la profession publicitaire, 
due notamment à Ia mise en scène 
d'événements autour de ses annon- 
ceurs les plus importants (NRJ, 


1987 et un bénéfice de l'ordre de 
117000 francs. 


Deux des dirigeants de l'agence, 
MM. Pierre de Bonneville et Michel 
Orlandini ont d'ores et déjà annoncé 
Ja création d’une nouvelle entité, le 
ie septembre. Mais ils préfèrent 
garder secrets les noms des annon- 
ceurs qui ont décidé de leur confier 
leur budget. 


fasé abonnements. Le premier 
Fete sera tiré à 30000 exem- 
paies : son point d'équilibre est fixé 


angle didactique des différents 
acteurs de la vie politique (cabinets . 
gouvernementaux, jes, clubs, 
associations, etc.). Il en détaïllera la 
structure et le fonctionnement et 
fera le point. sur les nominations et 
les changements d'attribution des 
différents acteurs. Le magazine veut 






















































6 M. Gérard Carreyrou 
prend ia tôte du département 
France de la rédaction de TF1. 
— M. Gérard Carreyrou, ancien 
directeur de l'information 
d'Europe 1 jusqu'en mars dernier, 
devrait prendre en septembre la 
tête du département France de la 
‘rédaction de TF 1. Jusqu'à présent 
commentateur politique sur la Une, 
M. Carreyrou coïffera ainsi l'acti- 
vité des services politique, écono- 
mique et social de TF 1. " 


DIGRESSIONS, -par Bernard Frank 


1 « Esquisses parisiennes » 

Un écrivain peut-il faire un bon joumaliste ? 
Et réciproquement ? Il y a, vous vous en dou- 
tez, autant de réponses à ces graves Ques- 
tions qu'il y a eu d'écrivains et de journalistes 
qui se sont mêlés d'empiéter sur le territoire 
du voisin. Ça tombe bien, les éditions de la 
Différence viennent de publier sous le titre 
Esquisses parisiennes vingt lettres écrites de 
Paris par Henry James, du 22 novembre 1875 
au 4 août 1876, et qui furent publiées au fur 
et à mesure par notre excellent confrère, le 
New York Tribune. Ces chroniques sont tra- 
duites de l'anglais et présentées par Jean 
Pavans (98 F). 

En 1875, Henry James était âgé de trente- 
deux ans. !l avait déà fait, nous dit son préfa- 
cier, en 1869, un long séjour en Europe. H 
avait passé l'automne de 1872 à Paris. Et je 
crois me souvenir qu'il raconte dans une étude 
Flaubert, écrite après la mort de ce dernier, 
qu'il se trouvait dans la capitale avec sa 
famille au moment de la publication de 
Madame Bovary, c'est-à-dire en 1856, quand 
il avait treize ans. I! revoit encore sur une 
petite table, un guéridon peut-être, l'exem- 


du Camp, où il y avait un long fragment du 
roman qui allait faire scandale. En 1875, 
quand il s'installa de nouveau à Paris, cet 
Henry James de la trentaine n'est pas 
dépourvu d’ambition. Il se voit un peu comme 
le Benjamin Franklin de la littérature améri- 
caine qui ferait sa tournée des grands ducs on 

par l'inévitable Paris. Il s'agit 


Continent et d'en faire part à ses compa- 
triotes pour leur plus grand profit. 

Aux Etats-Unis, James n'est pas un 
inconnu, loin de là. I a publié des articles, des 
nouvelles et deux romans dont Roderick Hud- 
son. S'il tient si fort à devenir correspondant 
d'un grand journal new-yorkais à Paris — car 
y tient, — c'est naturellement pour des rai- 
sons financières, même si l'on n'est pas 
dépourvu d'argent, ce qui est son cas, cela ne 
fait jamais de mal d'en avoir davantage, et ce 
qui met ke comble à sa joie de punitain, en tra- 
vaillant comme tout ls monde. C'est aussi 


Arsène B 
par l’âge, le talent et ta langue que de ca pré- 


plaire jaune de la Revue de Paris de Maxime : 


_ De notre correspondant particulier 


cieux Américain. Je mentirais si je vous disais 
avoir an mémoire les-articles d'Houssaye dans 
fa Tribune, mais si je me fie à ses Souvenirs 
d'un demi-siècle et à son Histoire du quarante 
et unième fauteuil de l'Académie française 
(éditeurs français, inscrivez donc ces ouvrages 
à vos catalogues), je me demande si Whitelaw 
Reid et le public américain ont gagné au 
change !. . 
Française, Houssaye fit jouer les pièces des 
bons auteurs de son temps et dans son jour- 
nai, l'Artiste, il soutint avec courage et brio 
nombre de talents nouveaux. Houssaye est 
l'anti-Sainte-Beuve par excellence. C'est sans 
doute pour cela que la postérité l’a mis en 
quarantaine. Lors de {a vente aux enchères de 
sa collection de tableaux, on s'aperçut qu'ils 
étaient tous faux, ce qui fit ricaner Edmond de 
Goncourt. Je préfère me souvenir que Baude- 
faire lui avait dédié le Spleen de Paris. 


2 Pourquoi parler d'argent ! 


Ce qui se passa entre James et la Tribune 
est par certains côtés exemplaire de ce qui 
peut arriver à l'écrivain qui quitte sa tour 
d'ivoire pour la grande presse pleine de fange. 
Au début, c'est James qui avait des doutes, 
qui se demandait si la forme de son talent 
pourrait s'adapter à la vulgarité essentielle du 
joumal, mais plus les semaines passent, plus 
James se pique au jeu. Plus James y croit. 
Puisqu'il a écrit un papier et que ce papier a 


papiers, Mr. Whitelaw Reid aurait été pour- 
tant obligé de se priver de ses talents. 


L'actualité a ses exigences. n'y a pas assez 


digressions sur l'étranger. ‘ 
James prit fort mal la chose. Cette corres- 
pondance de sept mois fut sa seule coltabore- 
tion durable à un journal. Ce qui était corvée 
se révéla mission interrompue: Jean Pavans 
note que James « en conservera toujours une 


‘rancœur envers le monde du joumañsme et, 
“largement, envers ce qui fait le succès * 


Plus 
auprès du public 2. 

Après la lecture d'Esquisses parisiennes, il 
m'est difficile de ne pas être de l'avis du direc- 
teur du New York Tribune et, tant pis, si 
d'outre-tombe je me fais traiter de fayot par te 
célèbre écrivain américain, que son séjour 
dans les limbes a rendu moins respectueux à 
l'égard du bon usage. J'ajoute que plus au 
courant de la littérature que Whitelaw Reïd, 
jamais je n'aurais engagé James. C'était de la 
folie que de prendre, même à l'essai, pour un 


‘ poste aussi important que celui de Paris, un 


garçon aussi peu doué pour le journalisme 
l'était James. . ia 

Autre point qui a son importance, il est pro- 
bable que tout ce qui reste aujourd'hui de lisi- 
ble de la Tribune ce sont les chroniques de 
James. Et non pas, parce qu'il est devenu 
l'écrivain que l'on sait, mais parce que cha- 
cure de ses chroniques, si tritantes soient- 
elles, fourrnille de détails qui nous intéressent. 
C'est le paradoxe de l'écrivain, si peu journa- 
fiste soitl, quand il continue de jouer imper- 
turbeblement son jeu, quand fl ne s6 croit pas 
obligé de changer da plume, s'il a du talent, 
alors que nous voudrions pour d'excellentes 
raisons qu'i aille dans tel sens au heu de se 
perdre dans ses marottes, nous le suivons 
maigré tout en maugréant. 

Et je vous jure que l'on a du mérite avec 
James, car il ne nous aime pas, 1 n'aime pas 
les Français. Et ça m'a fait bouillir plus d'une 
fois. Et je ne suis pas sûr de l'aimer. Mais il y a 
des moments d'enchantement: quand on 
prend le bateau pour Auteuil, quand on est à 
Etretat sur les plages de galets avec les 
dames qui brunissent au grand air. il y a mille 
moments comme cela. 


3 Non ? : 


A l'évidence, je n'ai.plus la place cette 
semaine pour vous parler de choses 
=: de l'enseignement, du baccalau- 
Bret one promis. Mais je 


On peut se 
phie, je n'en 
parier d'a 





mon professeur cette 
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DYNAMITE BROTHÉÈS (,-v.L) : Paris 
SE es 
LES ENCHAINÉS (A, vo): Reflet 
els 288. 
L'ENFER DES ARMES (, v.£.) : Holly 
Re ern LRE T0 0-41). 


L'ESCALIER rit. v.0.) : Ranciagh, 16° 


(42-88-6444) 
FAMILY ru L 

un E Qu. v.0) : L'Entrepôt, 
qe PU n : Ranlagh, 16 (22 


HAMMETT (A. v.0.) : Studio des Urss- 
Xines, 5 (43-26-1909). 
HELLZAPOPPIN (A. v.0.) : Ciné Beau” 
ER 
HIROSHIMA MON AMOUR (Fr. 
Forum Arc-en-Ciel, 1# (42-97-5357 
80-25) ; Elysées Le Encnis, à FA 
Étn£ 14 Faillet Bastille, Lie (43-57 
LA HORDE DES SALOPARDS 
v.5.) : Maxavilles, 9° (47-70-7286). 


LES INCORRUPTIBLES (A. 
OR fa 
INSIDE 


Racine ;. Ds 
ire Ter æ ETS 
} 


MOI NON PLUS (°* 
Fee pl de BST. 


* fenille, 6 Len 
MORT À VENISE _(i, v 
Catane, à (63-54-7271). nes 


PORTÉS DISPARUS 2 (A. v.f.) :) : Holty- 
Food Boudart, 9: 47001041). 


LE PRÊTE-NOM (A. vo.) : L'Entreplt, 
1 (45-43-41-63). 


0) + 


Dre rene + hanhares 












Œr- va) : Reiet Médicis | 
43-544234). 


vs Le Monde @ Mercredi 24 août 1988 .11 ; 





JORNNY.GOT HIS EUN (°) 
. Ciné Beaubourg, 3e (42-71 
11h45. - FR 


































Ban, 6 (45-74-9444) : UGC Gobotirs,. 
Le ne des Convention, 


JONATHAN LININCSTON LE Gof- = 
un gr: Cinoches, @ (46-33« 
RE 
vo.) : Der 


fer, 14 D ARLON 20h 


LÉGENDE DU LAGCON (Nouvelle 
La vL) : Saint-Lambert, 15° (45- 


CHIEN (Su. vo.) : Studio 
gs Me Crea, # (43081500) 13h48 
MAURICE (Brit, 10.) : a rt 3 
32-10-82) 18 1 30, 


ON CA HORROE : 
SHOW (9). (A, vo.) : Sn Guides 


Le (43-54-7271). MONTY 
TORR LÉ GUERRIER C-X£): Bol - (Brit. v.0.) : Ciné Beaubourg, 3 


). 
WILLIE BOY (A, v.o.) : és Ra: J 
(43-37-54). 


Les séances s, jales 
AFTER HOURS (A, va): Grand ri RASCESUS 
Pavols, 15° (45-5446-85) CT Beanbourg, # TES HAS. 
Lle (43-5407-76) nor die ARRET 30: 


vo.) : La Bastille, 
° 13h 50, 1$h 30, 17h10, 18h 50,.. 
cornes 

AMADEUS (A 52) : Grand Pavois, 15 


Ÿ: 
SACS) 14 91-68) 13h45. : 


5 RS | 
LE TRAIN SIFFLERA SIFFLERA TROIS FOIS (A. 4 
























BAMBI (A, (A, v£): in ques: ID Suramar, 19° (23021 ES 
10-82) 13 h 50. 18h45. sé} (A, 2e cs 

BASIL DÉTECTIVE PRIVÉ f): TRASH va: Beaubourg. 
Deufert, 14 (43-21-1.01) T'as "si > COTÉES HAS 


cxrœuD va) i 372 LE MATIN (°) (Fr): Gros 
mn ou LE ._ Parois 19 (A5S4A6-SS) 20H30 
HITLER, UNE CARRIÈRE (ALL) : Stu-. LE 
dio 43, 9 (41-70-6340) 21 b. ; 
L'HOMME A LA PEAU DE SERPENT 
(A. v.0.) : Studio des Ursulines, 5° (43- 
26-19-05) 22 à 10. 


HOMME. ALESSÉ (*) (Fr): Ciné 
Ronbure 2 071.50 26) Eh 35. 
L'INHUMAINE {Fr.) : Stodio des Ursn- 
Hines, 3 (43-26-1909) 11 À 


L'HOMME 


hdéects 


AE dr. 





ÉTET 


ESS 


engin É rt à 


demi dé 


VOUS N'ÊTES PAS ABONNÉ : Ronvoyéz-nous le bullatin ci-dessous, ‘| 
accompagné de votre règlement par chèque ou par carte bleus. , . : 
VOUS ÊTES DÉJA ABONAÉ : Vous n'avez aucun supplément à payes : 


TARIF PAR AVION, ROUS CONTACTER AU: (1}42-47-98-72 + 


LE MONDE ABONNEMENTS 
BP 50709, 75422 PARIS CEDEX 6 . 


Ÿ° Attention : Sn PS Pa nn A nn Nam 





CPTFETE 


re VOTRE ABONNEMENT VACANCES : OURÉE ee 7 
‘du: su: : 












dl 








































e VOTRE ADRESSE DE VACANCES : | j 
NOM: PRÉNOM: "© "À; 
Ne: RUE : , 5 
LOCALTÉ : ee 
CODE POSTAL: VILLE : A 
PAYS: ‘ 


le VOTRE RÈGLEMENT : 
D CHÈQUEJONT [I CARTEBLAE, 


Me de CB : Liiitisntiustront Lou 
Das d'ecpration: LL LL sorte: - = 


e VOTE D'ABONNÉ on a 


| LI LLELHHE | . 


— SUR MINITEL 
3615 LEMONDE code to 








CAUNTC LAP RC ECSEUR 
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Radio-télévision 


Les programmes complets de radio et de télévision sont pabléés chaque semaine ans notre supplément du 
des symboles : à Sigsnié dans «le Monde radio-télévision» ©: Film à ériter & On 


dimanche-{andi Siguification 
mu Ne pas manquer 5 am Chef-d'œnvre ou classique. 








20-30 Cinésea : Boulererd du rhœu. M Film français de Er 
Robert Enrico (1972). Avec Lino Ventura, Brigitte Bardot, 


Guy Marchand. Un aventurier au grand cœur tombe amou- 
reux d'une Star du muet et l'ecraîne dans de rocamboles- 
ques. poursuites. Une jolie comédie à l'américaine. 
Le ones De Dos Medfo. Rob Doucliss Ralph 
4 avec ù 
Bcllamy, Art Hindle. Expériences dans un laboratoire D 


secret, situé sous terre. 0.00 Journal de mimüt. 6.05 Le 

maûtre des clones (suite). 1.10 taine Furillo (rediff.). 

260 Jourml de a muit. 205 ot Diese 
lo, ve 


Arago, Cuvier, Newton 0.50 Musique : 
Coda. Chicago la cité des vents. 


FRANCE-MUSIQUE 


26.30 Concert (donné le 12 août 1988 lors du Festival de 
Salzbourg) : Symphonie n° 3 en ré mineur, de Mahler, 
l'Orchestre de jeunes Gustav Mahier, fe Toizer ÿ 





Mercredi 24 août 


TenoeLac lalaye, pe Jacq Danone aies frange 
Jean- ; ques avec 
Dalle Gilbert, Bible Pace Quartz 23:48 Brie » Part 
Gilbert, Bibie, Jackie Quartz. 22.35 2 Texes 
Police. 23.25 Jourunl 23.35 Série : Les envahisseurs. 
ler : Miwait Sport. De 1.25 à 6.25 
1.25 Feuilléton: Les Moïneaz et les Piason. 
1.50 3 des inventions. 240 Les 
Moineau et les Pinsom (rediff.). 3.05 Magazine : Santé à ln 
matu- 


ae 1780 Jeu L'arche d' 

que. ü or. D 
17.55 Série : Frank chasseur de aues L'otage. 
18.45 Jeu: Des chiffres et des lettres. D'Armand Jammot, 


FE 


par Patrice Laffont. 19.10 Actuelités 
9.35 Feniïoton : ÿ compris. 20.00 Journal 
20.30 Météo. 20.35 sans issk 


frontières. 

tée par Fabrice et Maric-Ange Nardi. Equipes en compéti- 
tion: Viana do Castelo (Portugal): Aosta (Italie) : La 
Corsa (Espagne) : Ath (Belgique) ; Beaufortain (France). 
21.55 le: La Joi, C'est Ba lol. Mariage aveugle. 
2245 Magazine : Dim, dam, dom. De Daisy de 
23.35 Taformatioes : 24 besres sur ka 2 23.50 Hommage à 
Jean-Pauk Aron : Sida, après l'aveu (rediffusion de l'émis- 
Sion du 21 juin dernier). È : 


FR3 


De 17.00 à 18.00 3. 17.00 Série : Inspecteur Tou- 
tou. 17.05 Série : Boumbo. Boumbo an cirque. 17.15 Des- 
17.35 Docementaire : Dans 


F 


J 
à 
: 
ë 


magazines. D'Edward Zwick, avec Joan Hackett, ifer 
Warren, Daryl Hannah. 22.09 Journal et météo. 
2220 Auteurs studios : La mort mystériense de Ninn Ch£- 
renm, Un télé de Denis Berry, avec Bien Ads, Scott 
Renderer, Alexandra Stewart, Szabo. 23.55 Masi- 


18.10 Météo. 18.15 Série : Les 


Jean-Marc Thibault, Louis Chedid. 20.30 Flash d'informa- 
tions. 20.31 Loto . 21.00 Cinéma : Sirocco. CI Film 
italien d'Aldo Lado (1987). Avec Fiona Gélin, Enzo Decaro, 
Yves Collignon. 22.25 Flash d'informations. 
22.30 Cinéun : Créature. 1 Film américain de Will 


: illiam 
Malone (1984). Avec Klaus Kinski, Wendy Schaal, Annette 
MeCary. 0.05 Cinéma : M Film is de 
Marc Allégret (1937). Avec Raimu, Gilbert Gil 


Morgan, ex. 1.25 Cinéma : La voie inctée. sm Film 
français de Luis Bunuel (1969). Avec Laurent Terzieff, Paul 
Frankeur, Edith Scob. 


Ë 


LA5 
16.09 Série : Furillo. 1655 Dessin animé : 
Sandy jô rediff.). 17.26 Dessin animé : Les 


M6” 
15.15 Magaxine : Faïtes-moi 6. 16.00 Hit, hit, hit, hourra ! 
17.05 Série : Hawaï police d'Etat. 18.00 Journal. 





Audience TV du 22 août 1988 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 


Audiencs instantanée, réçgéon parisienne ‘1 point = 32000 foyars 





Mercredi : repli du soleil. 

Sur la Bretagne et la Basse- 
Normandie, le ciel sera couvert dès le 
lever du jour, avec de petites pluies 
débutant au cours de la matinée, ce 
temps médiocre durera une bone pentie 
de la journée, maïs des éclaircies réap- 


Sur les Pays de Loire, la Hante- 
Normandie et le Bassin parisien, Les 
éclaïrcies matinales disparaîtront rapi- 
dement devant l'arrivée de cobortes de 
nuages. La pluie débutera à la mi- 


journée. ù 
Dans le Nord, et sur Champagne. 
Ardenne, la journée sera grise, ponctuée 
de précipitations mtermittentes. . 
Sur Poitou-Charentes, le nord de 


.| FAquitaine et du Massif Central, sur le 


Bourgogne ct le Nord-Est, on se méfiera 
des bancs de brouillard au lever su jour. 


SE mere 
Central, sur Midi-| et Rhône- 
Alpes, la journée sera bien ensoleillée ; 
toutefois, des nuages élevés feront leur 
apparition en fin de journée. 

ji méditerranéennes, 


Un vent ouest-sud-ouest soufflera 
assez fort sur les côtes de Bretagne et de 
la Manche, tandis qu'un peu de tramon- 
tane persistera. - 

Sur le reste du pays, le vent restera 
modéré, de secteur sud-ouest sur la moi- 


MOTS CROISÉS : 


PROBLÈME N° 4815 
12345678 








I, Un qui-peut être amené à pas- 
ser-du coq à l'âne. — IL C'est 
avec douceur qu'il nous fait pas- 
ser aux aveux. À souvent été au 
bout du rouleau. — Ill. A fré- 
quemment le feu quelque part. 
Mauvais génie. — IV. Portait une 
écharpe. Points de repère. — 
V. Paya très cher pour ne pas 
avoir payé ses hommes. Lettre 
grecque. — VI. Peut s'échapper 
en nous passant sous le nez — 
VIIL Va-et vient autour d’une 
bobine. — VIIL Susceptible d'être 
poussée à repousser. Peut faire 
partie d'une association. — 
IX. Quoique fort discrète, sa pré- 
sence nous est indispensable, Est 
bien élevé. — X. Pas dépassé. 
Borde un massif. — XI. Ï y a de 
quoi étre importuné quand on en a 
la tête. Utile pour celle 
qui va de fil en aiguille. 
VERTICALEMENT 
. 1. Peut vider quand on a trop à 
remplir. Se fait couper la tête. — 
2. Certes pas de quoi se frotter Les 
mains! Où a lieu un incessant, 
passage. — 3. Avec lui, il faut 
s'attendre à ce que cela chauffe ! 
— 4. Bien entraîné. Où il en est un 
auquel il n'est pas interdit de 
souffler mot. Ést à l’origine 
d'innombrables emplois. — 
5. Occasionnait des sorties. D'un 
auxiliaire. Est mûr bien avant 
lautomne. — 6. Ont toujours du 
liquide sur elles. — 7. Eclate sou- 
tuyaux. — 8. Conjonction. Un qui 
peut en avoir plein le dos. — 
9. Fait avancer en ‘rarchant. 
Chassait les nuages. 
Soktion du problème n° 4814 
Horizontalement 
1. Déshérité. — II. Epouseur. — 
UL Décapéler. — IV. Ill ; élève. — 
V. Tee; et. — VE Bain. — 
VII. Demandeur. — VIIE. Oléa- 
cée. — IX. 1f : régle. — X. Gel ; lu. 
— XI. Appétit. « : 
VerticalPment 
1. Dédit; doig- — 2. Epelé; 
elfe. — 3. Socle: me: la. — 
4. Hua :-Baar. — 5. Espérance. — 
6. Réel ; idéale. — 7. luie: NécL 
— 8. Trève : Eli! — 9. Retors ; ut 


GUY BROUTY. 





_vieuse se situera dn 


celui-ci disparar 


tié Nord, et de nord-ouest sur la moîtié 
Sud. 


Jeudi 25 août : Le matin, la zone piu- 
Massif Central aux 
de Nord au Jura et à l'Est de la 
France. Elle se sur lAqui- 
taine par de nombreux nuages. A 
l'arrière de cette zone, le temps sera 
variable avec des averses, plus nom- 
‘breuses sur l'extrême Nord. Le Sud-Est 
et le Midi-Pyrénéen seront ensolcillés. 
Au cours de la journée, les auages'et 
ls éclaircies al sur la Moitié 
Nord avec encore des averses sur le 
Nord et le Nord-Est. Du Massif Central 




































*x TU = temps uni 


: universel, c'est-à-dire 
moins 2 heures en été ; heure légale moins 1 heure ën hiver. 


TEMPS PREVU LE 24, Of3 $33 DÉBUT DE 


Cantonneront sur les régions du Nord en 
cours de j : 

Le ciel sera nuageux le matin sur le 
Centre et les Alpes puis deviendra enso- 
lillé l'après-midi. ù ÿ 

Sar les autres régions, après dissipa- 
tion des brumes et brouillards sur 
l'Aquitaine, le temps sera beau 

Samedi 27 août : Après dissipation 
des brumes matinales, le temps serà 
ensoleillé le matin. : 


se manifestera 


une tendance Orageuse 
dé l'Aquitaine an Massif Central.et aux 
du Centre. “ 


régions 
Dimesche 23 soût - La partebetion 
j a pénétré sur ys la veille va. 

minler de s'enfonce: sur la France. 
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Pour la France : “heure légale 
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Le Monde 
SCIENCES ET MEDECINE 


:, Laser contre faussaires 


Le laboratoire des Musées de France 
utilise de nouvelles technignes pour déceler 


les faux tableaux 





pinceau ? Prenez votre 

chevalet, et peignez un 

superbe primitif italien. 
Vous aurez évidemment étudié 
le'style de l'artiste que vous 
prétendez imiter, vous aurez 
pris soin de n’utiliser que les 
pigments connus à l’époque — il 
n'est pas toujours facile de se 
les procurer — vous aurez mis 
toutes les précautions de votre 


VE avez un bon coup de 


côté, ce qui suppose une grande . 


expertise matière de toiles, 
vernis, craquelures.… Votre 
tableau ‘sera parfait. Et pour- 
tant, vous avez de grandes 
chances de vous entendre dire 
que c'est un faux. 


Si vous avez utilisé du blanc 
— et rares sont les tableaux qui 
w'en contiennent pas — ce sera 
de la céruse, autrement dit un 
carbonate basique de plomb. Le 
plomb est d'ailleurs présent 
dans bien d’autres pigments. Or 
ce métal est un mélange de 
quatre isotopes, les plomb-204, 
plomb-206, plomb-207 et plomb- 
208. Leurs proportions théori- 
qües sont respectivement de 
1,5%, 23,6%, 22,6 % et 52,3 %. 
Mais ces valeurs sont des 
moyennes ; la composition isoto- 
pique. du plomb dépend de son 
gisement d'origine. Il se trouve 


que les gisements européens, 


Situés dans des terrains. hercy- 
niens, ont des compositions iso- 
topiques analogues. En particu- 
lier, le rapport plomb-206 sur 
plomb-204 y varie très peu. Il 
n'en est pas de même du plomb 
des autres continents, en général 
moins riche en isotope 206. Or 
depuis le début du dix-neuvième 
siècle l'Europe a importé du 
plomb d'outre-mer et continue 
de le faire. La composition iso- 
topique du plomb actuel est 
donc différente de ce qu’elle 
était au Quattrocento. La céruse 
du faussaire trahira la jeunesse 
de son œuvre. 


.  Anatasa et rutile 


Sans doute, direz-vous, mais : 


qui va analyser isotopiquement 
mon tableau ? Réponse : le 
laboratoire de géochimie isotopi- 
que de Montpellier, qui, en col- 
lsboration avec le laboratoire de 
recherche des Musées de 
France, installé au Louvre, a 
mis au point une technique per- 
mettant l’analyse isotopique à 
partir de microscopiques prélè- 
vements de peinture. Testée sur 
une cinquantaine d'œuvres 
intes entre le dix-huitième siè- 
cle et le vingtième siècle, elle a 
mis en évidence l'appauvrisse- 
ment progressif en plomb-206 
an cours du temps. Appliquée à 
certains tableaux qu'on savait 
déjà être des faux, cette techni 
que a confirmé qu'ils étaient 
jen postérieurs à l'artiste censé 
les avoir peints. 
‘Dégoûté de l’ancien et du 
plomb, vous’ signez un superbe 
Picasso de l'entre-deux-guerres, 
péint au blanc de titane. Vous 
sâviez que ce pigment date de 
7920 mais vous ignoriez qu'il en 
existe deux formes : l'anatase ct 
le rutile — la seconde n’appa- 
raissant qu'après 1945 en 
Europe, et supplantant progres 
sivement la première. Le labora* 
toire de spectrométrie infra- 
rouge et Raman du CNRS a, 
Jéi aussi, collaboré avec Le fabo- 
ritoire du Louvre et à déve. 
léppé une méthode d'analyse 
qui discerne anatase ct rutile. 
Êde est en deux mes Dans 
remière, un balayage aux 
is X permet d'identifier Les 
zones où du titanc est présent. 
Un échantillon microscopique 
es alors prélevé et placé dans 


le faisceau d’un Jaser. La 


lumière qu’il diffuse 2 une lon- 


gueur d'onde légèrement diffe- 
reute de celle qu'il reçoit — 
c'est l'effez Raman.” Et cette 
variation n'est pas la même 
pour l'anatase et le rutile. 


Il n'est cependant pas dans la 
vocation du laborataire des 
Musées de France d'intervenir 
sur je marché de Part et de tra- 
quer les faussaires. De plus, ces 
techniques d'analyse sont encore 


trop récentes pour être des. 


outils acceptés d'expertise. Cela 
viendra sans doute, si elles se 
révèlent commodes. : 


En réalité, ces recherches 
n'ont pas pour objet de détecter 
des faux. Ranger les tableaux 
en deux classes, les authentiques 
et les faux, est d'ailleurs une 
siruplification outrancière. Cer- 
tains tableaux anciens sont des 
répliques — feur auteur, ayant 
fait un premier tableau qui 
avait plu, l’a ensuite plus ou 


Re 


He 


% 
& 
“à 
+ 
; 
‘ 
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moins recopié, D'autres sont des 
peintures d'atelier, dont une 
part est de la main du maître, 
le reste revenant à ses élèves. 
L’attribution d'une . œuvre 
résuite de l'interprétation de 
nombreuses où les élé- 
ments stylistiques et là compa- 
raison avec d'autres Œuvres 
s'ajoutent aux analyses physico- 
chimiques. 


La mission du laboratoire des 
Musées de France — en ce qui 
concerne la peinture car i} 
s'occupe aussi d'autres arts et 
d'archéologie — est de dévelop- 
per des techniques fournissant 
un maximum d'informations sur 
la matière picturale et les 
caractéristiques matérielles des 
œuvres étudiées. À cette fin, il 


‘collabore avec de nombreux 


laboratoires relevant du CNRS 
ou de l'Université, qui maîtri- 
sent des ‘connaissances fonda- 
mentales applicables à l'analyse 
des œuvres d'art. Les deux 
exemples donnés ci-dessus ne 
sont qu'un petit échantillon de 
.ces recherches communes. 


La grosse difficulté est évi- 
demment que les techniques 
d'analyse ne doivent par être 
destructrices, ce qui exclut par 
exemple la datation si pratique 
au carbone-14. Mais les res- 


sources de la science moderne 
perrhettent peu à peu de résou- 
dre tous les problèmes. Le labo- 
ratoire du Louvre, qui va bien- 
tô£ quitter le superbe, mais peu 
pratique, pavillon de Flore pour 
des locaux en sous-sol, y dispo- 
sera d'un accélérateur de pro- 
tons et d'ions, AGLAE (1), 
lequel: multipliera ses capacités 
d'analyse. L'apport majeur 
d'AGLAE est la possibilité, en 
jouant sur l'énergie des protons, 
de faire varier jeur pouvoir de 
pénétration. Cela permettra 
d'étudier les couches successives 
de peinture, et fournira des 
informations essentielles sur la 
genèse des œuvres d'art. 


MAURICE ARVONNY. 


(1) L’accélérateur Grand Louvre 
d'analyse élémentaire (AGLAE) est 
de type tandem, d'une tension mazxi- 
male de 2 millions de volts. En 
cédant leur énergie aux atomes de La 
région où ils s’arrétent, les protons 
provoqueront une émission de 
rayons X, caractéristique des atomes 
émetteurs. Cela permettra une analyse 
chimique très fine, y compnis des ék- 
ments qui ne sont présents qu'à l'état 
de 1races La construction d'AGLAE 
vient de se terminer, il est actuelle- 


ment en cours d'essais et entrera en 


service à l'automne. 
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les deux années suivantes, 
mener une grossesse à son 


À 


. D'une manière générale, sur 
cinq grossesses, une au Moins se 
termine avant le sixième mois, et 
l'avortement spontané : la 


Un couple en bonne santé qui 
n'a recours à aucune contracep- 
tion a, L au cours 
d'un cycle menstruel, près de 
30 % de chances de concevoir 
un enfant. En pratique, ce pour- 
centage est loin d'être atteint. 
< Sur cent œufs fécondés, 
soixante-dix avortent très rapide- 


ches, ceîles du premier trimestre 






AVORTEMENTS SPONTANÉS 








jemais cessé d'intriquer les . 
mm R Ce ; 












chases sa compliquent. Les 
femmes interrompent leur 
contraception pour avoir un 
bébé, et souvent elles n'accep- 
tent pas Que fa nature ne feur' 
abéisse pas. » 


















F. DUHAMEL /SYGMA. 


É Mort, 
Ë de la grossesse, ce sont les ano-  Crire sur le livret de famille at de 
Ë malies génétiques de l'embryon Pratiquer des rites funéraires. «I! 
qui sont en cause. Dans d'autres n9 s'agit certes pas de nier {a 
‘à cas, des affections maternelles réalité du traumatisme, mais je 
rs insuffisance rénale, diabète mal conseille plutôt à mes patientes 
à équilibré, infections bacté- de se tourner vers l'avenir, expli-. 
À siennes, virales ou parasiteires, gaie poor Robin, Cependant, : 
rs lupus, anomalies morphologiques un Je peut 
, de l'utérus) peuvent aussi être étre nécessaire, apaiser le 
5 impliquées. sentiment d'échec et de 
eu Les obstétriciens pensent Cie » 
Fe cie depuis peu que des désordres du BÉATRICE OSTER. 
eo 2, système immunitaire Ru PES 
: des pourraient également l'ori- 1) Daté du 28 j E 
EX gine des fausses couches à répé- PAR sous La direcion gate, Eoude 


Le célèbre fausenire Jacques Harvey avait fait un 


Une grotte domestique 





Dans l'Ariège, la famille Begouën 
conserve soigneusement un habitat 


préhistorique exceptionnel 





partir du 1« septembre, la 
À: d’Enlène (Ariège) va 
être fouillée, comme chaque 
année depuis 1976, sous la 
double direction de M. Robert 
Begouën, propriétaire de cet habi- 
tat préhistorique et des deux 
grottes ornées voisines des Trois. 
Frères et du Tuc d'Audoubert, et 
de M. Jean Clottes, directeur des 
antiquités prébistoriques de Midi- 
Pyrénées. 


Contrairement à [a plupart des 
grottes utilisées par nos ancêtres 
lointains, Enlène a été utilisée 
comme habitat. Même la «salle 
du fond », située à près de 
200 mètres de l'entrée, a été mai- 
son et atelier vers 11 500 avant 
Jésus-Christ, c'est-à-dire quatre 
cents ans plus tard que «la salle 
des morts » plus prochë de l'exté- 
rieur. À Enlène, dans l'obscurité à 
peine atténuée par la lueur de 
quelques lumignons à graisse ani- 
male, des groupes successifs de 
Magdaléniens ont vécu à de nom- 
breuses reprises. - 


Manifestement, Enlène était 
une étape dans les errances perpé- 
tuelles de ces chasseurs- 
cueilleurs. En témoignent les 
dizaines de milliers de plaquettes 
de grès apportées dans cette 
grotte calcaire. Les unes ont servi 
de pavage isolant de l'humidité ou 
tapissant les foyers, les autres de 


- supports pour des lampes ou des 


objets divers. En témoignent aussi 
d'innombrables outils de pierre et 
d'os et surtout les célèbres pla- 
quettes gravées. 


Enlène, en effet, n'est pas une 
grotte ordée d'art pariétal Ce 
type de décoration — que l'on 
trouve près dans les Trois-Frères 
et le Tuc d’Audoubert — est tota- 
lement absent d'Enlène, Mais 
cette grotte-habitat est une des 
plus riches actuellement connues 
en plaquettes gravées : On en 2 
déjà trouvé plus de 1 000, ce qui 


‘la met sur le même rang que 


Le Parpello (Espagne), Günners- 
dorf (Allemagne fédérale), et La 
Marche (France). 








Les plaquettes d’Enlène ont été 
façonnées le plus souvent près du 
grès. mais parfois aussi dans des 
fragments de plancher stalagmiti- 
que et sur des galets. Les sujets 
des gravures ont changé avec 
l'époque et donc le climat : près 
de l'entrée, les rennes dominent 
alors que, dans le fond, ce sont les 
bisons. Les plaquettes gravées 
sont de petites dimensions : leur 
longueur maximum n'atieint pas 
20 centimètres et leur largeur 
10 centimètres. 


Des tonnes de déblais 


Une seule est exceptionnelle 
par sa taille (28,8 x 21 centimè- 
tres). On l'a retrouvée en six frag- 
ments, les deux premiers entre les 
deux guerres par Louis Bepouën, 
le père de Robert, deux autres en 
1981 et les deux derniers en 1983 
per Robert Begouën, Jean 
Clottes, Jean-Pierre Giraud et 
François Rouzaud. Le décor est, 
Jui aussi, très particulier : un 
superbe bison très finement gravé 
et trois silhouettes humaines très 
frustes et caricaturales, dont deux 
semblent être en train de s'accou- 
pler. 

Ce dernier thème n’est pas 
absolument exceptionnel dans 
l'art des plaquettes gravées ; une 
autre plaquette d'Eniène repré- 





tition, La grossesse n'a, en effet, 


sente ce qui paraît être un prélude 
à un accouplement ou des jeux 
érotiques avec un réalisme tel que 
Louis Begouën, qui la découvrit 
juste avant la seconde guerre 
mondiale, n'en publia pas de 
reproduction « par souci de 
décence » (1). La grotte d'Enlène 
est connue depuis la fin du siècle 
dernier. Et elle a été, pour son 
malheur, fouillée — massacrée 





E musée privé, aménagé par la 
famille Begouën, est stricte- 
ment réservé aux spécialistes qui 
viennent y travailler et à quelques 
associations culturelles. En 
revanche, le public peut aller au 
joli musée du Mes d'Azil (Ariège, 
de 10h à 12het de 14h à 18h, 
tous les jours) qui, ouvert depuis 
1981, reçoit 10 000 visiteurs par 
an. fl y admirera, entre autres 
merveilles préhistoriques, de 
nombreux galets peims... aziliens 
et 120 pronulseurs, tes lanceurs 
qui ont précédé l'arc pour multi 
plier la force du bras humain. 
Armes certes, les 
sont aussi des œuvres d'art, tel 
celui qui est décoré d'un faon 
tournant la tête pour regarder 
deux gros oiseaux perchés sur 
son arrière-train. 






OUVERT AU PUBLIC 









serait plutôt le terme — par des 
«amateurs» très peu éclairés et 
même par des préhisioriens de 


l'époque. 
YVONNE REBEYROL. 
(Lire la suite page 14.}: 


{1) ‘La Recherche de juillet-août 
1984 a publié un article de Robert 
Begouën L ro ju « Un cas d'éro- 
sisme ., à ces 
deux tablertes. 





voir, dans la région, là grotte de 
Niaux décorée de signes peints et 
d'animaux peints superbes et sty- 
fisés (visites par groupes de vingt 
personnes, tion conseillée 
par téléphone : (61-05-88-37) et 
la grotte du Mas d'Azil, un 
énomme tunnel naturel, long de 
420 mètres et large de 
50 mètres, où serpentent la 
rivière Arize et la route natio- 
nale 119 &t où se sont abriées 
des populations préhistoriques 
aussi bien que des huguenots. 

* L'Art des groites en Ariège 
rragdclénienne. publié par M. Denis 
Vi aux Editions du CNRS, ea 
1987, donne de très bonnes descri 
tions des onze grottes omées du 


dépanement. Le volume Lrès illus- 
:490 F.) 
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Grotte domestique |Les méfaits du temps 


(Suite de la page 13.) 
Plusieurs membres de la famille 
Begouën et FabDe Heu Breuil ont 
commencé, entre deux ti 
une fouille sérieuse. Robert 
et Jean Clottes, qui y tra 
une 





mages) et le musée aménagés par la 
famille BegouEn dans une ancienne 
porcherie de san domaine du Pujol 
Dex vitrines désuètes — clles ont 6té 


perforés 

tain), des outils de pierre, d'os, de 
bois de reane ou d’autres cervidés, 

Enlène était un habitat. Maïs ses 
occu] avaient, tout à côté, les 
grottes-sanctuaires du Tuc 
D'Audoubert ct des Trois-Fi 
puisque ces trais grottes sont les 
galeries souterraines de l’anci 
cours de la rivière Volp. Enlène est 
connue depuis au moms cent ans. 
En revanche, le Tuc D'Audoubert- 
et les Trois-Frères ont été décou- 
ï le 20 juillet 


frs 


‘Edité par la SARL le Monde 


4 Gérant : : 
ë Gr Da tion 


Anciens directeurs : és 
Hubert 1944-1969) 
Le Fame 7 1 

à Durée de In société : 


cent ans à compter du 
10 décembre 1944. 


Capital social : 
620 000 F 


Principaux associés de En SOciÉSE : 
«es Rédacteurs du Monde», 
ges ua du Word 

Monde-Entreprises, 


consciente de la fragilité des ves- 


ques privilégiés à visiter lune œ 
l'autre grotte En moyenne, moi 
de cent personnes sont admises cha- 


de tous articles, 
sauf avec l'administration 
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En France, c’est avec la création des 


SAMU en 1974 que Les services de 
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Nord et du Sud, mais sa variation à 


CORRESPONDANCE 


Généralistes et urgences. 


texte suivant du professeur 
Jean-Louis Lei coordomma- 
teur da département des 
urgences médicales de Phôpi 
Henri-Mondor (Créteil), 
"HOPITAL Henri:Mondor 
de Créteil a été le premier, 
.en 1984; à recruter des 


-taires ‘au département des 
" Un premier 


[urgences médicales. 
corrélations | bilan peut désormais être tiré de 
cette expérience. 


pitaliers ne se sentent pas 
concernés per l'urgence. Bien an 
cardiologues, etc, motivés pour 
prendre en charge les urgences. À 
condition qu'elles soient de leur 
ressort. 


D es clair que le cardiologne 


tra tout en œuvre pour prendre en 
charge immédiatement un 
infarctus du myocarde (qui se 
manifeste Jui aussi, par une dou- 
leur thoracique). 

Il faut donc opérer un tri de ces 
made, done noble ct difficile 
s’il en est. Ce tri n’impose 
nécessairement le recours Res 
spécialistes hospitaliers et l'hospi- 
talisation n’est pas toujours néces- 
saire. En pratique, entre 50 % et 
70 % des patients qui se présen- 
tent, À aux urgences 
de l'Assistance 
publique de Paris ne sont hos- 
pitalisée. L 


- Sur le champ de bataille, c'est 
le rgpageee militaire le plus 
ancien, us expérimen: ui 
trie les blessés, et fait la rs Entre 
ceux qui doivent être Opérés 
immédiatement, et ceux qui peu- 
Chirurgien 


‘tement de 


par tradition, cette mission de 
« ière ligne» a toujours ét£ 
assurée par les internes. Il se 


‘ceux-ci ; 

Actuellement, ceux qui sont le 
plus souvent présents aux 
urgences sont les j 
pois 
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Æ Le doilar continue son 
ascension par rapport de toutes 
les monnaies. Les banques cen- 
trales ont tenté, apparemment 
sans grand succès, de freiner 


cette envolée en vendant du bit- 
let vert. Celui-ci n’en est pas 
moins repassé au-dessus de la 
barre de 1,90 DM. Aussi, la Bun- 
desbank devrait-elle relever 


rapidement ses taux d'intérêt 
(ire ci-contre). 

nm Mise en garde d'un groupe 
de médecins du travail : les res- 
tructurations et la pression per- . 
manente qui s'exerce sur les 
salariés créent une véritable 
pathologie et détériorent dura- 
blement le climat des entre- 
prises (lire page 19.) 


L'amélioration des relations franco-iraniennes . 





# M. Roger Fauroux, minis- 
tre de l'industrie, met le gouver- 
nement dans l'embarras en 
réclamant une augmentation de-- 
la fiscalité appliquée au gazole 
{lire page 19.) 

M Après deux mois d'hésita-. : 
tion, M. Michel Rocard a décidé 
de manifester des signes 
d'ouverture à 
{lire ci-dessous.) 


l'égard de liran. 


Paris assouplit Pembargo pétrolier vis-à-vis de Téhéran 


Pourquai la France n'a-t-elle pas 
jusqu'ici levé l'embargo pétrolier 
contre l'Iran, imposé en août 1987 ? 
Certes M. Michel Rocard vient, au 
cours du week-end, de décider 
d'assouplir le système en autorisant 
quelques opérations de troc — 


— en ns depuis juillet f/e 
Monde du 20 juillet). Mais 
l'embargo, signifié par lettre à 
toutes les compagnies françaises il y 
a un an, demeure bel et bien en 
place jusqu'à nouvel ordre, précise-t- 
on dans les milieux pétroliers. « En 
ce qui concerne les relations pétro- 
lières franco-raniennes, il a ëêté 
décidé d'assouplir le régime actuel- 
dement en mn Véeur dans le cadre 
d'opérations commerciales de com- 
pensation», dit-on simplement au 
Quai-d'Orsay. 
Pourquoi cette réserve ? 

deux mois, tous les milieux 





que la France reprenait des relations 
dipl interrompues un an 
Pies tôt avec la République islami- 
que, l'affaire paraissait entendue. 
L'embargo, décidé dans la fièvre de 
l’«affaire Gordji», n'avait plus de 
raison d’être dès lors que la plupart 
des dossiers brûlants (otages, 
contentieux financier...) étaient 
réglés ou en passe de l'être. De plus 
on avait toujours affirmé au niveau 
officiel que la reprise des achats de 
pétrole iranien suivrait le rétablisse- 
ment des relations diplomatiques. 


A très haut nivean 


Confortée 
ment», une 


« assainisse- 
Fa usine do 


très hant niveau était venue en 
France dès Le début du mois de juil 
let avec l'espoir manifeste de négo- 
cier aussitôt l'acquisition de produits 
alimentaires et éventuellement 
d'’antres biens contre du pétrole. 


Tunnel sous la Manche 


«il y a en Iran de nombreuses 
demandes pour reprendre les achats 
Ste France I Il y a des propositions 
dans de nombreux domaines comme 
l'agro-alimentcire, de nombreux 
projets d'investissements », nous 

en juin le ministre iranien 
du pétrole (Je Monde än 17 juin). 


« D'ordinaire nous utilisons la 
tm de nos comtrais avec nos 
Par 


Senpie vous Ÿ ons construire 
une raj}inerie. OUS POUVORS 
en pétrole brut », ajoutait-il 
Pourtant, les douze responsables 
iraniens repartaient les mains vides. 
S'ils avaient rencontré discrètement 
plusieurs sociétés de négoce alimen- 
taire (Louis Dreyfus, Interagra, 
Socope, sucres et denrées principa- 
lement), ils n'avaient en revanche 
obtenu aucune assurance officielle 
sur l’amorce de négociations 
concrètes. 


Jusqu'à la fin de la semaine der- 
nière les sociétés concernées 


Les travaux ont trois mois de retard 


Le consortium franco- 
britannique Eurotunnel, chargé 
de la construction et de l'exploita- 
tion du tunnel sous la Manche, 
n'est pas satisfait de la marche du 
chantier, qui a pris treize 
semaines de retard du côté anglais 
et douze du côté français. 

Conformément à la clause 46 
du contrat de construction passé 
avec le consortium Transmanche 
Link (TML), Eurotunnel lui a 
adressé un « avertissement 
contractuel », pour souligner que 
les «opérations ne progressent 
Pas suffisamment pour répondre 
aux besoins du planning du pro- 
jet». 

Le-forage du tunnel de service 
anglais sous la mer a démarré 
dans les temps, mais pas le forage 
du tunnel de service français gêné 
au printemps par des difficultés 
de réglage du tunnelier. TML 
aurait dû forer 3,5 km du côté bri- 
tannique; il n’en a percé que 
1.8 km. La première machine 
française, qui a percé 200 mètres, 


/ 


tarde à monter à la cadence de 
50 mètres par semaine. 


Les entreprises de travaux 
publics membres de TML et 





= Dépêchez-vous, je dois être à Paris en 
1992. (Tke Times du 23 ) 


mises en cause sont les français 
Bouygues, Dumez, SAE, SGE, 
SPL B Batignolles, et les britanni- 
ques Balfour Beatty 

Taylor Woodrow Construction, 
Wimpey Major Projects. 

«Rien d'irréversible ne s'est 
encore produit, précise Eurotun- 
nel, mais TML ne conduit pas le 
programme général de forage des 
tunnels de manière satisfaisante 
à nos yeux. TML a apporté des 
changements dans son organisa- 
tion de direction, maïs nous 
altendons de cette société qu'elle 
prenne les mesures permettant 
d'assurer un progrès suffisant. » 

Le programme prévoit que les 
équipes française et britannique 
se rejoignent sous la Manche le 
30 novembre 1990, et que les 
deux tunnels ferroviaires soient 
achevés au cours de l'été 1991. Si 
TML n'était pas en mesure de 
livrer, le 15 mai 1993, l'ouvrage, il 
devrait payer à Eurotunnel 

,5 millions de francs d'indem- 
aités par jour de retard. 
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— APPEL D'OFFRES POUR LA 
TIÈRES 
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MA: 
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[ON D'UNE UNITÉ DE STOCKAGE 
ÉCHARGEMENT. 


A l'adresse sus-indiquée avant le quarante-cinquième jour inclus à compter de la première 


PER EN du Dréaene av 


Les soumissionnaires sont 
compter de la date de clôture du présent 
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Lo 
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n'avaient pas encore pu, faute de feu 
vert officiel, commencer à 
concrètement sur des volumes, des 
prix Où des dune Précisez 6 Lrrai 
son. « Les Jraniens nous téléphonent 
tous les deux jours, on ne sait pas 
quoi leur répondre », assurait-on au 
$cin d’une compagnie pétrolière, 
Dans le négoce céréalier on assu- 
rait avoir maintenu des relations 
constantes avec l'Iran 
même régulièrement des télex 
d'information sur l'état des marchés, 
mais là aussi on restait bloqué 
l'absence de directive officielle. ri 


C'est ce feu vert tant attendu que 
Matignon vient de donner. Des opé- 
rations ponctuelles vont donc pou- 


viande bovine devrait être signé 
avec Téhéran avant la fin du mois de 
septembre. « sure va pad un 
marché import A 
alimentaire fn Français», », dé 

M. Salomon. D'autres contrats 


© Dans les milieux pétroliers, 
ee pet pee 

Total, BP et Shell, — on reste 
toujours. dans l'expectative. Les 
négociations ne sont encore 
ouvertes, les contacts derraient com 


décidé pose problème, Dès lors que 
des cargaisons de pétrole iranien 
entreront en France, l'embargo 
pourra-t-il être juridiquement main- 
tenu, comme l’affirme le gouverne- 
ment? Certaines compagnies inter 
nationales ont menacé de ne pins 
respecter les limitations officielles 
dès que les premiers barils iraniens 
eatreront dans les raflineries de 
l'Hexagone, 





ffale de BSN, avec le groupe 


après l'annonce que l'assureur belga 
AG détenait 5,5 % de son capñal, 





La remontée persistante du dollar 
incite les Allemands à envisager 
un relèvement de leurs taux d'intérêt 


de psychologie des marchés. En 
cograst DÉOER EURO DM 
6,47 , contre 1,90 DM et 6,48 FF 


round de hausse des taux d'intérêt 
en sn Allemagne et peut-être en 
le-Bretagne, plaçent la France, 


un temps, aurait fait chu- 


mondial 


ments en capital-risque avac 

fonds d'investisse- 
ment, gérant une masse de 12 mi- 
tiards de francs et investissant 
1.58 milliard par an. Elle est dépas- 
sée par les Etats-Unis (120 milliarde 
de francs gérés, 20 milliards investis 
par an) et la Grande-Bretagne 
{50 milliards gérés, 10 milliards 


pour 1987 une hausse da 50 % des 
mvestissements, 

Un tiers de ce type d'investisse- 
ment intéresse des sociétés de tach- 
nologie Gnformatique, biotechnolo- 
gie.. de D'autre part, 51 % des 


la création ne , Pour Sa 
part, que 15 % du montant des 
investissements, 


Prêt-à-porter féminin 
Dégradation 
de la balance 
commerciale 

Selon le bilan de 1987 publié par 


progressent plus rapidement 
(14,7%). La solda commercial 

un excédent de 1,3 mitliard 
de francs, mais le taux de couverture 
diminue gravement. Il est passé de 
137,1% en 1986 à 120,8% en 
1987. Les deux mille deux cents 


* maximem de 6 % fixée pour l'anuée 


‘<Buba». 





tion: :recourrir à nouveau à Le hausse 


LT 


La réunion du jeudi 
25 aofit de son conseil d’admimistra- 
tion devrait marquer une nouvelle 
étape dans le renchérissement da 
loyer de l'argent utre-Rhin. 


rentes, la Grande-Bretagne 
suivre un cheminement 


mie en surchauffe, les autorités 
monétaires britanniques ont laissé 
entendre qu’elles ne reculeraient 
devant un nouveau relèvement 
taux d'intérêt, pourtant déjà fort 
élevés à 11,5 %. Si un tel motive 
ment se confirmait, la France 
it-clle continuer à faire cava- 


faible, 1 %. Quant au yen, il ne 
bouge guère vis-à-vis des monnaies 


européennes. En termes commer- 


exporta pponnes. 

Set mie mue 
a] 

banques centrales fait 


Télécommunications 
Le Britannique 





signer un contat de 120 millions de 
ivres (1,2 millerd de francs) en 
on. L'acend, valble GaU one 


dix-sept 
cacore employées sur Je site de 
La Ciotat pour achever le dernier 
Pau, un porto-conteneurs Mer 
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Les entrées et sorties 
dans la vie active en France 





Lralution des cissees d'âge 15-24 nes nt 55-54 aux an France, de PSE à 2008 
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Bataille dans la finance australienne 


Alan Bond à Passant de Bell Group 





SYDNEY 
{correspondance) 





Deux géants des mileux d’affaires 
australiens, M. Alan Bond et 
M. Robert Holmes à Court, sont au 
centre de grandes manœuvres finan- 
cières qui défraient la chronique 
depuis plusieurs semaines : M. Alan 
Bond, le vainqueur de la Coupe de 
l’'America en 1985, est en train de 
racheter Bell Group, la compagnie 
principale du financier australien 
Robert Holmes à Court, surnommé 
«le pirate de Perth». 


Alan Bond avait lancé son OPA 
sar Bell Group en juin dernier, après 
que le financier Holmes à Court, 
ayant perdu près de 1 milliard de 
dollars lors du krach boursier d’octo- 
bre 1987, a été obligé de liquider 
une partie de ses actions. 


Alan Bond a obtenu, le 18 août 
dernier, 51,5% des actions de Bell 
Group, ce qui lui assure la majorité 
dans la multinationale, 


Le conseil d'administration de 
Bell Group vient d'approuver Jl'OPA 
sur cette compagnie lancée par Alan 
Bond, annonçant que les directeurs 
eux-mêmes étaient prêts à accepter 
l'offre de Bond Corporation Holding 
d'acheter les actions de Bell Group à 
raison de 2,7 dollars australiens le 
titre (soit environ 14 F). Selon les 
conseillers financiers, c’est une offre 
«juste et raisonnable», rapport 
indépendant ayant estimé la valeur 
des actions de Bell Group à un prix 
compris entre 1,63 et 2,14 dollars 
australiens chacune. 


Le total de l'OPA porte sur plus 
de 528 millions de dollars austra- 
liens (2,7 milliards de francs). Lors- 
que Bond aura remporté 80% de 
Bell Group, son empire financier 
aura un capital de 5 milliards de dot- 
lars australiens (quelque 25 milliard 
de francs). Autre signe de puis- 
sance : le lundi 22 août, Bond Corp. 
a annoncé un bénéfice record pour 
l'année fiscale 1987-1988 en hausse 
de 201 %, passant de 117 millions de 
dollars austaliens à 355 millions de 
dollars australiens (1,85 milliard de 
francs). 


Alan Bond souhaïte maintenant 
procéder à une restructuration com 
pliquée afin de réduire les dettes de 


son holding en opérant une OPA à: 


l'envers par laquelle Bell Group 
absorbera Bond Media, ane filiale 
de Bond Corp. Si les actionnaires 
approuvent l'opération, Bell Res- 
sources (contrôlée à 46% par 
Bell Group) fusionnera à son tour 
avec Bond Corp. À ce stade final, 
Alan Bond perdraït la majorité des 
actions du nouveau holding, ce qui 
devrait attirer davantage d’investis- 
seurs. 


riche 
Alan Bond est l’un des rares 
hommes d'affaires australiens à être 
sorti du krach d'octobre relativemnt 
indemne. Cela est dû, en grande par- 
tie, au cash flow important qu'il tire 
de ses brasseries (Swan, Tooheys) 
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et de sa compagnie aurifère BIG 
(Bond international Goid) ainsi que 
de ses filiales à l’étranger, de 
activités immobilières, d'investisse- 
ments et médiatiques (en particulier 
la chaîne de télévision Channel 9, 
dont l'indice d'écoute national 
dépasse 70 &). 

Avant son OPA sur Bell Group, 
Alan Bond figurait déjà sur la liste 
des hommes les plus riches d’Aus- 
tralie, à la cinquième place derrière 
Kerry Packer, Rupert Murdoch 
(bien qu'il ait récemment adopté La 
nationalité américaine), les familles 
Morgon et Michell. Malgré ses 
succès financiers, il est toujours mal 
accepté par l'establishbment d’Aus- 
tralie occidentale. 11 demeure l'out- 
sider, l'enfant pauvre devenu nou- 
veau riche (il a commencé sa 
carrière comme peintre d'enseignes 
près de Perth il y a une trentaine 
d'années). Loin de réformer cette 
image, il en rajoute, assistant à la 
fête de son cinquantième anniver- 
saire en short et veste de smoking. 

Bond n'a que faire de l'opinion 
publique. Les milieux d’affaires le 
perçoivent tout d’abord comme un 
fonceur doté d'un bon sens à toute 
épreuve. Certaines de ses initiatives 
ont pourtant été mal acceptées par 
la presse, notamment le rachat de 
30 % de la compagnie des télé- 
phones chilienne. 


Une des critiques principales por- 
tées contre Alan Bond est qu'il 
s'occupe davantage de ses intérêts 
personnels que de ceux de ses 
actionnaires. Mais le rachat compli- 
qué de Beli Group satisfait l'opinion 
dans la mesure où sa com, 

























loir « démembrer l'industrie du 
mhiskey irlandais ». Dans les 
milieux s, écialisés, on prétait 
l'intention Grand Met, cas de 
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des matières 
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dE 69 run moi ce de 289% on 
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premières industrielles, ils sont 
de 2,8% en un mis et 
30.9% en un an. 
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La baisse de Wall Street, dès son 
ouverture lundi, n'a fait qu’accroi 
tre la nervosité que 'estait la 
Bourse de Londres dans la 
DS gr re tion de diverses Lot 
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ÉTRANGER 


3 Les inondations au Soudan. 

— Les affrontements ethni- 
ques au Burundi. 

& La situation au Liban. 

— La campagne présidentielle 
aux Etats-Unis. 

5 Les troubles en Pologne. 

— Les attentats de l'IRA 


6 Un entretien avec M. Lau- 


6-7 Nouvelle-Calédonie = 


POLITIQUE 


rent Fabius. - Le 


l'évoiution de l’avant- 
projet référendaire. 


A la demande du gouvernement 


Le professeur Claude Got est chargé 
d’un rapport sur le SIDA en France 


M. Claude Erin, ministre de 
la solidarité, de La santé et de La 
protection sociale, a demandé, le 
mardi 23 août, au professeur 
Claude Got (hôpital Ambroise- 
Paré) de lui remettre dans un 
délai de six semaines un rapport 
sur le SIDA. Cette mission tra- 
duit le souci du gouvernement de 
prendre la mesure exacte de 
l'épidémie pour mettre en œuvre, 
au plus vite, les mesures néces- 
saires. 


. L'épidémie de SIDA change 
d'échelle. Ii s'agit bien, comme on 
pouvait le redouter, du plus impor- 
tant problème de santé publique de 
la fin du siècle. Vraisemblablement, 
20 000 cas de SIDA auront été 

ü tiqués en France à la fin de 
1989. Dans quelques années, le coût 
de cette épidémie sera amuellement' 
de plusieurs dizaines de milliards de 
francs. Quelle sera alors la réaction 
du corps social ? 

Le gouvernement semble prendre 
dec den — enfin, pr ee 
l'importance 
La mission confiée au professeur 
Got, un spécialiste incontesté des 
problèmes de santé publique, en est 

première illustration. 


BOURSE DE PARIS 
Matinée du 23 août 
Baisse 

Les turbulences monétaires 
contrarient le marché. Mardi 
matin, le marché s'alourdit sensi- 
blement. A 11 heures, l'indicateur 
instantanée enregistre une baisse 
de 1,21 %. 

La liquidation générale qui a 
lieu ce jour reste toutefois légère- 
ment positive. Repli de Comptoir 
des Entrepreneurs, Locafrance, 


Penhoët, Exor, Beghin, Hachette, 
Esso, Alsthom, Bic, Damart. 


Le naméro du « Monde » 
daté 23 août 1988 
a été tiré à 475 807 exemplaires 


OUVERT EN AOÛUT 
DE LA SIMPLE RETOUCHE 
AL PLUS BEAU VETEMENT 


d'un un grand maitre tailleur 
COSTUMES MESURE 
à partir de 2 150F 
PANTALONS F VESTONS 1460 F 
3 000 tissus 
Luxueuses draperies 
anglaises 
Fabrication traditionnelle 
TAILLEURS, JUPES, MANTEAUX 
Auch 88 
UNIFORMES ET INSIGNES MLIT; 


LEGRAND Tailleur 


4-Septembre, Paris - Opéra 
Téléphone : 47-42-70-61. 

Du lundi au vendredi de 10 h à 18h 
Jusqu'au 20 septembre. 


PROMOTION D'ETE 


1 Mo de mémoire centrale 
"+ disque dur interne 40 No Appie 
+ écran monochrome 12” 
beaute résolution + clavier + souris 
+ Nultifinder + Hypercard 
jusqu’au 30 août inclus 
9h-19h 
du lundi au vendredi 


KA.- 14 rue Magellan - 75008 Paris 
téléphane 47 23 72 00 
métro George V - Parking gratuit 
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Agé de cinquante-deux ans, pro- 
fesseur d’anatomo-pathologie à 
l'hôpital Mere Paré (Boulo- 

re ent de l'Institut 
ns biomécanique et acci- 
dentologique, le professeur Got n'en 
est pas à sa première mission gou- 
vernementale. Il avait déjà appar- 
tenu aux cabinets de Mr Simone 
Veil et de M. Jacques Barrot lorsque 
ces derniers étaient ministres de la 
santé. A ce titre, on lui doit en 

grande partie la loi sur le contrôle 
Péventé de l'alcoolémie (1978) et 
la réforme des études médicales 
(1979). En février 1987, il avait 
émissionné avec fracas du Haut 
Comité d'étude et d'information sur 
l'alcoolisme pour protester contre la 
publicité des Fhoiscons alcoolisées sur 
les chaînes de télévision. 

Inclassable politiquement, vérita- 
ble croisé de la santé publique, le 
professeur Got va devoir, en six 
semaines, mettre à La disposition de 
M. Evin un outil de travail parfaite- 
ment adapté aux décisions que celui- 
ci sera amené à prendre. Il devra en 
particulier étudier comment l'Etat 
fait face au nr Une gageure qui 
n’est pas pour lui déplaire, maïs qui 
nécessitera de La part de l'ensemble 
des ministres concernés une 
constante 


&. 


FN 


Mort de Maurice-René Simonnet 





SOCIÉTÉ 


8 Après le séisme au Népal. 


Conseil 


œcuménique 

des Eglises réuni à Hanovre. 

— L'affaire du commissaire 
Jobic. 


ÉCONOMIE 
18Le doller continue son 


— Signes de réchauffement 
entry la France et l'iran. 
19 Les salariés malades des 

restructurations. 
20-21 Marchés financiers. 


Le dialogue pourrait reprendre 
entre Séoul et Pyongyang 





TOKYO 
de notre correspondant 


Interrompus sine die lundi 
22 août à la suite de trois rencontres 


credi à Pammunjom, si la proposition 
du Sud est acceptée par Pyougyans. 
Les autorités nord-coréennes, qui, 
Jundi, n'avaient pas répondu à VA 
suggestion du chef de la délégation 
du Sud de poursuivre ea tête à tête 
des entretiens visiblement dans 
l'impasse, ont inopinément télé- 
phoné à Séoul à 11 heures mardi 
pour donner rendez-vous aux repré- 
sentants du Sud. quarante-cinq 


minutes plus tard à Panmunjom. Il 
leur a été qu'étant donné 
qu'il fallait d'une heure pour se 

rendre de à Panmunjom (à 


être que mercredi. 

La demande, le moins intem- 
pestive, des 
reprise du 


membre du Conseil constitutionnel 
Un européen convaincu 


Maurice-René Simonnet, 
membre du Conseil constitution- 
nel depuis octobre 1984, est 
mort le dimanche 21 août à 


d’une longue maladie. Ses obsè- 
ques auront lieu le jeudi 25 août 
à Donzère (Drôme). 

11 appartient à M. Alain 
re ge du Sénat, de 

son successeur 

achever son mandat au Conseil 
constitutionnel (qui aurait pris 
fin en 1995). 


NE à Rné Simonsét, le 4 octobre 1919, 
Maurice-René Simonnet, qui ÿ a fait 
ses res ipe très 


t cette ee sera l'un 
ds becs berceaux la deuxième 
guerre le. 

Tout en poursuivant des études de 
droit il devient journaliste, directeur 
poñtique de de Forces Iles, direc- 

iers de notre jeunesse. 

grrr d'action catholique, il 
sera secrétaire général de la Jeu- 
nesse étudiante te stholique, de 
l'Association Catholique de La jeu- 
nesse française et président des 
Jeunes chrétiens combattants. 
Maurice-René Simonnet participe à 
la fondation du RES enr ble 
cain t 

See penértl de L genéral de 15 1962. 

Eu dé équ (M Gr de la Drôme 
le 2 juin 1946 (d Assemblée 
constituante). il n’est pas réélu le 
10 novembre 1946 mais retrouve son 
De 7 après l'annulation de ce scrutin 

ne lection partielle du 30 mars 
l 


Rééle en 1951, Maurice-René 
Simonnet conserve son siège 
jus novembre 1962. Ii est alors 

ttu par un candidat gaulliste, 
M. Robert Lobereny tree il 
quitte à ce moment le secrétariat 
général du MRP. En mars 1967 et 
juin 1968, Manrice-René Simonnet 
tue, vainement, de reconquérir 

En 1957-1958, Maurice-René 
Simonnet est sereire d'Etat à la 
marine marchande dans le 
nement Félix Gaillard. En 
avril 1962, il occupe les fonctions de 
président de la commission des 

affaires étrangères de l'Assemblée 
nationale. 
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En 1962, l'ancien né reprend 
ses études de droit. 


âge de q Sn 
a85e succès ben ls 
reuves de l'agrégation 


public. 
Nommé professeur de droit à 
Lyon en 1969, il sera doyen de la 


faculté de Lyon-Iil durant trois ans. 
A l’Assemblée nationale Maurice- 
René Simonnet fera preuve de 
d'enthousiasme à l'égard du 
ral de Gaulle, se montrant au 
contraire très favorable à la 
construction d’une Europe i 
Devenu trésorier du Centre des 
démocrates-sociaux en 1976, 
Maurice-René Simonnet est élu en 
1979 à nn Commu- 


nautés Strasbourg 
sur la liste conduite par M= Simone 
Veil. Il ne se tera pas an 
juin 1984. 
En octobre 1984, M. Alain Poher, 
président du Sénat, le désigne 
au Conseil 


. Maurice-René Si: 
avait achevé le mandat de Louis 
Gros avant d'être reconduit dans ses 


fonctions en février 1986. MK 


Man sment de Louis Gros, 
décédé imonnet 






e Un policier tué par un mai 
faiteur à Alors 









sembia 

chement de l'alarme de la bijouterie 
au commissariat. L'un des deux poli- 
ciers a été tué. 


© ÉCHECS : Let te] 
— Le match de barrage en quatre 


ca match si un délai de 

n'est pas accordé lle Monde du 
23 eoût. Une réunion, lundi à Mos- 
cou, 


réunion, mardi, devait selon l'agence 
_e boudin une solution adé- 


24208 = 12.000 F 











































Dès à présent 


Qu'est-ce qui bouge 
vraiment en France ? 


Des Français parlent aux Français : 
la société civile interpelle le politique 


: La politique dans tous ses états. 
Pratiques, médiations, médiateurs. 


Le colloque sens placé sons le présidence de jocques DELDEE 


SERVICES 





RFA 


La polémique sur la 





BONN 
de notre correspondant 





L'issue tragique de la prise 


d des les 17 ct 
18 août l= qui est soldée ie 
mort de deux personnes en! 


les bandits et celle d'un policier En 

time d'un accident lors Fe la folle 

ite à travers le pays, — conti- 

nue de soulever les passions en 

République fédérale. Après les criti- 

ques trés violentes que se sont 
dressées 


a policiers 
a Les journalistes (le Monde daté 
5021 pod la OR er s'est 


sonne plan politique avec le 
retour de vacances des principaux 
dirigeants des partis. 

Le du Parti 


chrétien-démocrate, Fes Heiner 
Geissier, n'a hésité à rendre 
Parti RS mr responsable 
de cette tragédie en déclarant : « La 
police a les mains liées quand le 
soutien des hommes politiques : 
fait défaut. Pour le SPD, la 

on des criminels passe visibl lement 
event celle des victimes. » En 
s'exprimant de la sorte, M. 
met en cause l'attitude des ministres 
de l’intérieur de Rhénanie- 
Westphalie et ss Brème, MM. Her- 
bert Bed Meyer, tous 
deux ne du Ho social 
démocrate qui avaient la responsabi- 
lité de l'intervent tion policière sur les 
différents lieux où s'est déroulé le 
ae 


Fi FÉus, 2. ds 
us son 
démission immé- 


Jochen Vi à 
CR TE 
la défense des ministres 










© Rétablir le lien entre les citoyens et la politique : 
comment faire vivre autrement les institutions ? 


Jean AUROUX, Jean-Pierre BALLIGAND), Jean-Michel BELORGEY, 

José BIDEGAIN, Marc BLONDEL, Michel DELEBARRE, Michel DURAFOUR 
Roger FAUROURX, Jean-Michel GAILLARD, François HOLLANDE, 

Thierry JEANTET, Jean-Pierre JOUYET, Bernard KOUCHNER, Hervé LE BRAS, 
Jean-Yves LE DRIAN, Louis LE PENSE, Jacques MELLICK, Henri 

Jean-Pierre MIGNARD, Jean-Louis MOYNOT, Heari NALLET, René PUCHEU. 
Alain RICHARD, Raymond SOUBIE, Lionel STOLERU, Michel TEYSSEDOU, 

Paul THIBAULT, Pierre VANLERENSERGHE, Simone VEIL, Michel WIEVIORKA, 
Philippe WUILLAUME, Jean-Pierre WORMS Théodore ZELDIN, Adrien ZELLER, 


ont bien voulu confirmer leur participation à œtte rencontre. 





attaqués et en affirmant que l’atti- 


tude des chrétiens-démocrates ; 
niques. it les bornes de la décence 
itique ». 
On continue par ailleurs à s'inter: - 
roger sur la tactique des policiers, . 
dont le comportement est paper : 
aberrant à certains otages. L 


ception de la voiture des :. 
sur l'autoroute de de pa à a 


effectuée, selon le dire d'un 
survivant, à la vitesse de 100 

tres à l'heure, créant un effet de : 
panique sur les bandits. qui ont alors .: 
tué une jeune fille, Silke Bischoff, : 
dix-huit ans. 


personnes 
ue Fm ua autobus par les 
gangsters, aurait eu consé- 
quence l'assassinat du jeune Italien, 
Émmanuele Di Giorgi, âgé de 


quinze ans. Les d'otages 
avaient en effet i les policiers 
que si leur complice n'était pas de 
retour au bout minutes un 


passager de P'autobes écralt tué. Or 
la complice en question n'a été 
« libérée » qu'au bout de sept à huit 
minutes. . 
« Cette arrestation n'était pas 
, a déclaré le ministre de 
l'intérieur de Brême. Elle a été déct- 
dée sur , lorsque l'un des poli- 
ciers s'est senti menacé par la 
femme sortant des toilettes. » Cette 
version esl contestée par plusieurs 
témoins du drame. LE parents des 
Mer om CAE de porter plaime 
ice pour négligence 
re. , selon us 
juridiques, cette procédure a 
chances d'aboutir. A 
LUC ROSENZWEIG. 








































d'otages de Gladbeck : 
prend une dimension politique 
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